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INTRODUCTION À  

Luc
Pourquoi étudier ce livre ?
Le livre de Luc donne un témoignage supplémen-
taire de nombreuses vérités rapportées par Matthieu 
et Marc, ainsi qu’un contenu unique. L’évangile de 
Luc peut t’aider à mieux comprendre les enseigne-
ments de Jésus-Christ et à prendre plus pleinement 
conscience de son amour et sa compassion pour toute 
l’humanité, manifestés par son ministère terrestre et 
son expiation infinie.

Qui a rédigé ce livre ?
Luc est l’auteur de cet évangile. Il est médecin (voir 
Colossiens 4:14) et « messager de Jésus-Christ » (tra-
duction de Joseph Smith de Luc 1:1 dans la version 
anglaise de la Bible de l’Église). Luc est l’un des 
« compagnons d’œuvre » de Paul (Philémon 1:24) 
et l’accompagne en mission (voir 2 Timothée 4:11). 
Luc a aussi écrit le livre des Actes (voir le Guide des 
Écritures, « Luc »).

Quand et où a-t-il été rédigé ?
Bien que l’on ne sache pas exactement quand Luc a 
écrit son évangile, il l’a probablement rédigé pendant 
la deuxième moitié du premier siècle de notre ère. Les 
sources de Luc sont les gens « qui ont été des témoins 
oculaires dès le commencement » (Luc 1:2) du minis-
tère terrestre du Sauveur et de sa résurrection. Nous 
ne savons pas où l’évangile de Luc a été rédigé.

À qui s’adresse-t-il et pourquoi ?
Luc adresse d’abord son évangile à un lectorat païen 
et il présente Jésus-Christ comme le Sauveur à la 
fois des Juifs et des païens. Il adresse son évangile 
spécifiquement à « Théophile » (Luc 1:3), nom qui 
signifie en grec « ami de Dieu » ou « bien-aimé de 
Dieu » (Bible Dictionary, « Theophilus » dans la ver-
sion anglaise de la Bible de l’Église). Il semble que 
Théophile ait déjà reçu des instructions concernant 
la vie et les enseignements de Jésus-Christ (voir Luc 
1:4). Luc espère donner d’autres enseignements en 
offrant un récit complet de la mission et du ministère 
du Sauveur. Il veut que les personnes qui lisent son 
témoignage « reconnaiss[ent] la certitude » (Luc 1:4) 
du Fils de Dieu, sa compassion, son expiation et sa 
résurrection.

SECTION 9 : JOUR 2

Luc 1
Introduction
L’ange Gabriel apparaît à Zacharie et lui annonce que 
sa femme, Élisabeth, aura un fils qu’ils devront appe-
ler Jean. Six mois plus tard, le même ange apparaît à 
Marie et lui annonce qu’elle sera la mère du Fils de 
Dieu. Marie rend visite à Élisabeth et elles se réjouis-
sent de la venue du Sauveur. Trois mois plus tard, 
Élisabeth donne naissance à Jean, qui sera connu sous 
le nom de Jean-Baptiste.

Luc 1:1-4
Luc explique pourquoi il a écrit son évangile
Reconnais-tu les événements représentés par les ima-
ges suivantes ? Note sous chaque image la description 
de l’événement.

Elles représentent des événements et des enseigne-
ments du ministère terrestre du Sauveur rapportés par 
Luc mais qui ne sont pas mentionnés dans les évangi-
les de Matthieu, Marc et Jean.
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Luc commence son évangile en s’adressant à quel-
qu’un du nom de Théophile (voir Luc 1:3) et explique 
pourquoi il écrit. Théophile signifie « ami de Dieu » 
(Bible Dictionary, « Theophilus », dans la version 
anglaise de la Bible de l’Église).

Lis Luc 1:1-4 en y cherchant pourquoi Luc a écrit cet 
évangile.

D’après Luc 1:4, qu’est-ce que l’étude de l’évangile de 
Luc peut faire pour toi.

Pendant que tu étudies l’évangile de Luc, tu peux 
« reconnaître la certitude » (voir Luc 1:4) des vérités 
qui t’ont été apprises sur Jésus-Christ.

Luc 1:5-25
L’ange Gabriel annonce la naissance de Jean à Zacharie, et 
Élisabeth devient enceinte
Combien de temps penses-tu pouvoir retenir ta respi-
ration ? Règle une minuterie sur dix ou trente secon-
des et démarre-la lorsque tu commences à retenir ta 
respiration ou regarde la petite aiguille d’une horloge. 
Si possible, retiens ta respiration jusqu’à ce que la 
minuterie sonne.

À quoi pensais-tu pendant les dernières secondes ? En 
quoi retenir ta respiration est comme attendre que les 
paroles de Dieu s’accomplissent ?

Médite sur une bénédiction ou une réponse de Dieu 
que tu attends ou que tu espères. Pendant que tu étu-
dies Luc 1, relève les vérités qui peuvent t’aider lorsque 
tu attends que les paroles de Dieu s’accomplissent 
dans ta vie.

Lis Luc 1:5-7 en y cherchant la bénédiction que 
Zacharie et Élisabeth ont attendue pendant une grande 
partie de leur vie.

Qu’est-ce que ces versets nous apprennent sur 
Zacharie et Élisabeth ?

Zacharie et Élisabeth sont tous les deux descendants 
d’Aaron, parmi lesquels les prêtres et les grands prêtres 
d’Israël sont choisis. Cela signifie que Jean est un héri-
tier naturel de la Prêtrise d’Aaron et de l’autorité qui en 
découle. Joseph Smith, le prophète, a dit : « Zacharie 
était prêtre de Dieu et officiait dans le temple, et Jean 
était prêtre après son père et détenait les clés de la 
Prêtrise d’Aaron » (History of the Church, 5:257).

Luc 1:8-10 rapporte que Zacharie est choisi pour brûler 
l’encens dans le temple de Jérusalem. C’est pour le 
prêtre un honneur qui ne se produit qu’une fois dans 
sa vie.

Lis Luc 1:11-13 en y cherchant ce qui arrive lorsque 
Zacharie est dans le temple.

Remarque au verset 13 que l’ange dit : « ta prière a été 
exaucée ». Zacharie et Élisabeth priaient probablement 
depuis de nombreuses années pour avoir un enfant. Tu 
pourrais marquer cette expression dans tes Écritures.

Qu’est-ce que Zacharie doit éprouver lorsqu’il entend 
qu’Élisabeth et lui vont avoir un fils alors qu’ils sont 
« avancés en âge » (Luc 1:7) ?

Luc 1:14-17 rapporte que l’ange Gabriel dit à Zacharie 
qu’Élisabeth et lui vont avoir de la joie et de l’allégresse 
(Luc 1:14) et que leur fils préparera au Seigneur de 
nombreuses personnes.

Lis Luc 1:18-20 en y cherchant la réaction de Zacharie 
au message de Gabriel. Joseph Smith a enseigné que 
Gabriel est Noé et « suit immédiatement Adam dans 
l’autorité de la prêtrise » (Enseignements des présidents 
de l’Église, Joseph Smith, 2007, p. 111).

Remarque ce qui arrive à Zacharie parce qu’il met en 
doute les paroles de l’ange. Au verset 20, tu pourrais 
marquer ce que l’ange dit concernant les paroles (le 
message) qu’il a dites à Zacharie.

L’ange Gabriel nous apprend que les paroles du 
Seigneur prononcées par l’intermédiaire de ses 
serviteurs s’accompliront en leur temps. « En leur 
temps » signifie au moment voulu par le Seigneur.

	1.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Comment le fait de savoir que les paroles du Seigneur 
s’accompliront au moment voulu par lui influence-t-il la façon 
dont nous réagissons aux promesses du Seigneur ?

	b.	Comment cette vérité peut-elle aider quelqu’un qui aspire à 
l’accomplissement d’une promesse divine ?

Luc 1:21-24 nous apprend que lorsque Zacharie quitte 
le temple, il est muet. Plus tard, Élisabeth devient 
enceinte, comme l’ange l’a promis.

Lis les paroles d’Élisabeth dans Luc 1:25 et réfléchis 
à ce qu’elle a dû éprouver en se préparant à avoir un 
enfant. Lorsqu’elle affirme que le Seigneur a ôté son 
opprobre parmi les hommes, elle parle de la honte 
qu’elle a ressentie de ne pas avoir eu d’enfants. À cette 
époque et dans cette culture, le fait d’avoir un enfant 
était grandement estimé et l’on avait peu de respect 
pour les femmes qui ne pouvaient pas en avoir, ce qui 
leur donnait un sentiment d’infériorité.

SECTION 9 : JOUR 2

Luc 1
Introduction
L’ange Gabriel apparaît à Zacharie et lui annonce que 
sa femme, Élisabeth, aura un fils qu’ils devront appe-
ler Jean. Six mois plus tard, le même ange apparaît à 
Marie et lui annonce qu’elle sera la mère du Fils de 
Dieu. Marie rend visite à Élisabeth et elles se réjouis-
sent de la venue du Sauveur. Trois mois plus tard, 
Élisabeth donne naissance à Jean, qui sera connu sous 
le nom de Jean-Baptiste.

Luc 1:1-4
Luc explique pourquoi il a écrit son évangile
Reconnais-tu les événements représentés par les ima-
ges suivantes ? Note sous chaque image la description 
de l’événement.

Elles représentent des événements et des enseigne-
ments du ministère terrestre du Sauveur rapportés par 
Luc mais qui ne sont pas mentionnés dans les évangi-
les de Matthieu, Marc et Jean.
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Luc 1:26-38
L’ange Gabriel annonce la naissance prochaine de  
Jésus à Marie
Luc 1:26-27 nous apprend que le sixième mois de 
la grossesse d’Élisabeth, l’ange Gabriel est envoyé à 
Marie, vierge de Nazareth.

Lis Luc 1:28-33 en y cherchant les expressions qui ont 
pu aider Marie à comprendre l’importance de la tâche 
que Dieu lui donne. Tu pourrais marquer ce que tu as 
trouvé. Jésus est « la forme grecque du nom Josué ou 
Jeshua, ’Dieu aide’ ou ’sauveur’ » (Bible Dictionary, 
« Jesus » dans la version anglaise de la Bible de l’Église).

Remarque que l’expression « Fils du Très-Haut » (Luc 
1:32) fait référence à la doctrine que Jésus-Christ est 
le Fils de Dieu le Père.

Lis Luc 1:34 en y cherchant la question de Marie. 
L’affirmation « je ne connais point d’homme » signifie 
qu’elle est vierge.

Lis Luc 1:35-37 en y cherchant la réponse de l’ange à 
la question de Marie.

À part le récit se trouvant dans les Écritures, nous ne 
savons pas comment le miracle de la conception de 
Jésus-Christ s’est produit ; nous savons simplement 
que c’était miraculeux et que l’enfant qui allait naître 
serait le Fils de Dieu.

Dans Luc 1:37, remarque la vérité qu’énonce l’ange 
pour aider à expliquer cet événement miraculeux. Tu 
pourrais la marquer dans tes Écritures.

Réfléchis à des situations où il peut sembler difficile, 
voire impossible d’obéir à certains commandements. 
Donne trois ou quatre exemples dans l’espace ci-
dessous : 	  
	  
	  
	

	 2.	 Réfléchis à la vérité que rien n’est impossible à 
Dieu. Réponds à la question suivante dans ton journal 

d’étude des Écritures : À ton avis, que nous diraient Marie ou 
Élisabeth pour nous encourager lorsque nous avons l’impression 
que ce que le Seigneur nous demande de faire est difficile ou 
impossible ? Note ensuite une expérience qui a renforcé ta 
croyance que rien n’est impossible à Dieu.

Lis Luc 1:38 en y cherchant ce que Marie répond à 
l’ange.

Dans ces versets, qu’est-ce qui montre que Marie croit 
les paroles de l’ange ?

Compare la façon dont Marie accepte les paroles de 
l’ange avec celle dont Zacharie réagit à l’annonce de 

l’ange dans le temple. Réfléchis à la façon dont tu peux 
suivre l’exemple de Marie et d’Élisabeth en croyant que 
rien de ce que le Seigneur te demande n’est impossible 
avec son aide.

Luc 1:39-56
Marie rend visite à Élisabeth et toutes deux témoignent du 
Sauveur
Élisabeth et Marie ont tenu un rôle important qui a 
changé le monde. Lis Luc 1:41-45 en y cherchant le 
témoignage d’Élisabeth lorsqu’elle est « remplie du 
Saint-Esprit » (Luc 1:41).

Grâce au témoignage 
qu’elle a reçu du Saint-
Esprit, que comprend 
déjà Élisabeth au sujet de 
Marie ?

Lis Luc 1:46-49 en y cher-
chant comment Marie 
loue le Seigneur.

Au verset 49, remarque que Marie dit que le Seigneur a 
fait « de grandes choses » pour elle. Relis Luc 1:34, 38, 
45-46 en y cherchant ce que Marie a fait qui a permis 
au Seigneur d’accomplir « de grandes choses » pour 
elle.

Zacharie, Élisabeth et Marie avaient un rôle particulier 
à jouer dans le plan divin, et, de même, le Seigneur 
nous a aussi donné un rôle important à jouer. Ce récit 
nous apprend que, si nous essayons fidèlement de 
remplir le rôle que le Seigneur nous a donné, il 
peut faire de grandes choses dans notre vie.

	 3.	 Médite sur le rôle que le Seigneur veut que tu tiennes 
dans son plan et réponds à la question suivante dans ton 

journal d’étude des Écritures : Que pourrait-il se passer dans ta 
vie si tu réponds au Seigneur comme Marie l’a fait ?

Ezra Taft Benson a témoigné des bénédic-
tions que l’on reçoit quand on consacre sa 
vie à Dieu et que l’on s’efforce fidèlement 
de respecter sa volonté : « Les hommes et 
les femmes qui consacrent leur vie à Dieu 
découvrent qu’il peut faire beaucoup plus 

qu’eux de leur vie. Il rendra leurs joies plus profondes, 
élargira leur vision, vivifiera leur intelligence, fortifiera 
leurs muscles, édifiera leur esprit, multipliera leurs 
bénédictions, développera leurs possibilités, réconfor-
tera leur âme, leur suscitera des amis et déversera sa 
paix sur eux. Quiconque perdra sa vie au service de 
Dieu trouvera la vie éternelle » (« Jesus Christ—Gifts 
and Expectations », Ensign, décembre 1988, p. 4).
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Luc 1:57-80
Naissance de Jean-Baptiste
Luc 1:57-80 explique qu’après l’accouchement d’Éli-
sabeth, Zacharie confirme par écrit que l’enfant doit 
s’appeler Jean. Le nom Jean signifie « Jéhovah est 
bienveillant ». À ce moment-là, il recouvre soudain la 
parole et il prophétise la mission de Jésus-Christ et de 
Jean. Lorsque, comme Zacharie, Élisabeth et Marie, 
nous remplissons fidèlement le rôle que Dieu nous a 
donné, le Seigneur peut également faire de grandes 
choses pour nous et à travers nous. Réfléchis à la façon 
dont tu peux tenir ton rôle dans le plan du Seigneur.

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 1 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 9 : JOUR 3

Luc 2
Introduction
Joseph et Marie se rendent à Bethléhem où Jésus naît. 
Les bergers obéissent aux instructions d’un ange et 
trouvent Jésus nouveau-né. Ils annoncent ensuite 
aux autres la naissance de Jésus. Au temple, Siméon 
bénit Jésus et Anne témoigne que le Rédempteur est 
né. Jésus grandit « en sagesse, en stature, et en grâce, 
devant Dieu et devant les hommes » (Luc 2:52).

Luc 2:1-20
Jésus naît à Bethléhem
Es-tu sûr de connaître les événements entourant la 
naissance du Sauveur ? Évalue-toi en répondant au 
questionnaire suivant. Pour chaque affirmation, note si 
elle est vraie (V) ou fausse (F).

	  1.	 Marie et Joseph se sont rendus à Bethléhem 
pour payer l’impôt.

	  2.	 Marie et Joseph ont parcouru 
quarante-quatre kilomètres pour aller de 
Nazareth à Bethléhem.

	  3.	 L’enfant Jésus était couché dans une crêche 
car il n’y avait plus de place à l’auberge.

	  4.	 Les bergers ont suivi l’étoile jusqu’à la crêche 
où Jésus était couché.

	  5.	 Selon ce qui est écrit, à part Marie et Joseph, 
les premières personnes qui ont vu Jésus sont 
les bergers.

	  6.	 L’ange a dit aux bergers de ne dire à 
personne ce qu’ils avaient vu.

Pendant ton étude de 
Luc 2, cherche les répon-
ses à ces questions pour 
vérifier si tu as répondu 
correctement.

Lis Luc 2:1-5 en y cher-
chant pourquoi Joseph 
et Marie se rendent à 
Bethléhem.

César veut recenser, ou compter, le peuple. Il fait cela 
pour pouvoir lever les impôts.

Ouvre le Guide des Écritures à la carte biblique n° 11 
intitulée « La terre sainte à l’époque du Nouveau 
Testament ». Situe sur la carte les villes de Nazareth et 
de Bethléhem.

Remarque que « Bethléhem se trouve à environ cent 
quarante kilomètres au sud de Nazareth, à quatre 
ou cinq jours de marche, peut-être davantage étant 
donné l’état de Marie » (New Testament Student Manual, 
Church Educational System manual, 2014, p. 143).

Demande-toi quelles circonstances conviendraient le 
mieux à la naissance du Créateur et du Sauveur du 
monde. Lis Luc 2:6-7 en y cherchant les circonstances 
de la naissance de Jésus.

Lis Luc 2:8-14 en y cherchant comment la naissance 
du Sauveur est annoncée.

Remarque que Luc 2:10 
décrit les sentiments que 
nous pouvons éprouver 
grâce à la naissance du 
Sauveur. Tu pourrais 
noter la vérité suivante 
dans tes Écritures : Parce 
que le Sauveur est 
né sur la terre, nous 
pouvons ressentir une 
grande joie.

Pendant que tu continues 
d’étudier Luc 2, cherche 
des exemples où la connaissance de la naissance du 
Sauveur a apporté de la joie aux autres.

Lis Luc 2:15-20 en y marquant les mots et les expres-
sions qui montrent comment les bergers réagissent aux 
instructions de l’ange.
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Remarque que les bergers réagissent immédiatement 
au message de l’ange. De quoi les bergers reçoivent-ils 
le témoignage parce qu’ils ont réagi à ce message ?

Relis Luc 2:17-20, en y cherchant ce que les bergers 
font après avoir reçu le témoignage de Jésus-Christ. 
À ton avis, pourquoi les bergers font-ils connaître aux 
autres ce qu’ils ont vécu et entendu ?

	1.	 Fais les tâches suivantes dans ton journal d’étude des 
Écritures :

	a.	D’après ce que les actes des bergers t’ont appris, termine le 
principe suivant : Lorsque nous recevons le témoignage 
de Jésus-Christ, nous voulons 	  
	 .

	b.	Pense à une occasion où tu as éprouvé le désir de rendre ton 
témoignage de Jésus-Christ et de son Évangile aux autres. 
Note pourquoi tu as eu ce désir.

Luc 2:21-39
Siméon et Anne déclarent que Jésus est le Sauveur du monde
Luc 2:21-24 nous apprend que, huit jours après la nais-
sance de Jésus, Marie et Joseph le présentent au temple 
conformément à la loi juive (voir Exode 13:2). Deux 
personnes qui se trouvent au temple ce jour-là recon-
naissent l’enfant Jésus comme étant le Messie.

Lis l’histoire de Siméon dans Luc 2:25-32. (Remarque 
que l’expression « attendre la consolation d’Israël » 
dans Luc 2:25 signifie attendre la venue du Messie.) Lis 
ensuite l’histoire d’Anne dans Luc 2:36-38. Dans ces 
deux récits, cherche comment le fait de savoir que le 
Sauveur est né donne de la joie à ces personnes.

Comment Siméon et Anne témoignent-ils alors de 
Jésus-Christ ?

Luc 2:34-35 rapporte que Siméon bénit également 
Marie et Joseph. La traduction de Joseph Smith clarifie 
la prophétie de Siméon à Marie : « Oui, une épée le 
transpercera et blessera aussi ton âme ; afin que les 
pensées de beaucoup de cœurs soient dévoilées » 
(Traduction de Joseph Smith, Luc 2:35).

	 2.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, explique 
pourquoi le fait de savoir que le Sauveur est né te donne 

de la joie. Tu pourrais rendre ce témoignage à un ami ou pendant 
une soirée familiale.

D’après Luc 2:39, après avoir présenté Jésus au tem-
ple, Marie et Joseph rentrent chez eux avec Jésus à 
Nazareth.

Luc 2:40-52
Le jeune Jésus grandit « en sagesse, en stature, et en grâce, 
devant Dieu et devant les hommes »
Note une chose que tu aimerais améliorer en toi.  
	  
	  
	

Comment le fait de savoir comme Jésus était quand il 
avait ton âge peut-il t’aider à devenir la personne que 
tu souhaiterais devenir ?

Les Écritures ne contien-
nent que peu de détails 
sur la jeunesse de Jésus, 
mais ces détails peu-
vent être pour nous une 
grande bénédiction et un 
guide dans nos efforts 
pour nous améliorer. Lis 
Luc 2:40 en y cherchant 
comment Luc décrit la 
jeunesse de Jésus.

Lis ensuite Luc 2:41-49 en y cherchant ce que Jésus fait 
lorsqu’il a douze ans.

Pourquoi Jésus est-il resté au temple ? (Lis la traduc-
tion de Joseph Smith de Luc 2:46 dans le Guide des 
Écritures en y cherchant comment elle clarifie ce que 
Jésus fait au temple.)

Si elle est disponible, tu pourrais regarder la vidéo 
« Le jeune Jésus enseigne dans le temple » (2 mn 30 s) 
tirée de La vie de Jésus-Christ, vidéos sur la Bible, 
disponible sur LDS.org, pour y voir ce qui arrive quand 
Joseph et Marie trouvent Jésus au temple. Si la vidéo 
n’est pas disponible, lis Luc 2:48-50 en y cherchant ce 
que Jésus dit à Marie et à Joseph lorsqu’ils le trouvent.
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Que montre ce récit sur la connaissance qu’a le jeune 
Jésus de son identité divine ?

Joseph Smith, le prophète, a révélé ce qui 
suit sur l’enfance de Jésus : « Lorsqu’il 
était encore enfant, il avait toute l’intelli-
gence nécessaire pour lui permettre de 
régner et de gouverner sur les Juifs, et il 
pouvait raisonner avec les docteurs de la 

loi et de la divinité les plus sages et les plus brillants et 
faire apparaître leurs théories et leurs pratiques comme 
étant insensées comparées à la sagesse qu’il possédait ; 
mais ce n’était qu’un enfant, et il lui manquait la force 
physique pour se défendre et était sujet au froid, à la 
faim et à la mort » (History of the Church, 6:608).

Lis Luc 2:51-52 en y cherchant comment Jésus gran-
dit (voir également la Traduction de Joseph Smith, 
Matthieu 3:24-26 dans le Guide des Écritures).

Luc 2:52 nous enseigne que Jésus « croissait en 
sagesse ». Ce verset nous apprend aussi trois autres 
façons dont il grandit. Croître en « stature » signifie 
grandir physiquement. L’expression « en grâce devant 
Dieu » a rapport au bien-être spirituel et l’expression 
« en grâce […] devant les hommes » se rapporte aux 
relations sociales. Ainsi, l’étude de ce verset nous 
apprend le principe suivant : Nous pouvons suivre 
l’exemple de Jésus en obtenant la sagesse et en 
nous développant physiquement, spirituellement 
et socialement.

Médite sur les questions suivantes :

•	 Pourquoi est-il important de se développer dans 
chacun de ces quatre domaines.

•	 Quelles bénédictions as-tu reçues en essayant de 
suivre l’exemple de Jésus en te développant dans ces 
domaines ?

	 3.	 Recopie le tableau suivant dans ton journal d’étude 
des Écritures. Note ensuite sous chaque catégorie un but 

pour ton développement personnel et prévois la façon dont tu 
vas travailler à le réaliser dans les semaines à venir.

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 2 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

Réponses au questionnaire : 1. Vrai ; 2. Faux ; 3. Vrai ; 
4. Faux ; 5. Vrai ; 6. Faux.

SECTION 9 : JOUR 4

Luc 3-4
Introduction
Jean-Baptiste prêche le repentir et témoigne du 
Messie à venir. Jésus-Christ est baptisé par Jean, puis 
il jeûne dans le désert pendant quarante jours. Après 
s’être rendu en Galilée, Jésus déclare aux habitants de 
Nazareth qu’il est le Messie. Les habitants de Nazareth 
le rejettent, et il se rend à Capernaüm, où il guérit les 
malades et chasse les démons.

Luc 3:1-22
Jean-Baptiste prophétise concernant Jésus-Christ
Prends quelques instants pour méditer sur les ques-
tions suivantes :

•	 Quelqu’un s’est-il déjà moqué de toi parce que tu es 
membre de l’Église ?

•	 Quelqu’un s’est-il déjà moqué d’une de tes croyan-
ces ou d’un principe que tu essaies de vivre ou les 
a-t-il attaqués ?

•	 Y a-t-il des fêtes ou des réunions auxquelles tu n’as 
pas été invité, ou au cours desquelles tu te sentais 
mal à l’aise à cause de ta religion ?

Pendant que tu étudies Luc 3:1-22, relève la vérité 
qui peut expliquer pourquoi les personnes qui vivent 
l’Évangile peuvent parfois se sentir à part des autres.

Sous la loi de Moïse, l’officier présidant la Prêtrise 
d’Aaron s’appelait le grand prêtre. Cependant, à l’épo-
que du ministère du Sauveur, l’office de grand prêtre 
était devenu corrompu. Le grand prêtre est alors aussi 
le chef politique de la nation mais, à cette époque, les 
hommes qui détiennent cet office ne sont pas choisis 

Je peux suivre l’exemple de Jésus en me développant…

Catégorie: Intellectuellement Physiquement Spirituellement Socialement

Mon but et comment je 
vais l’atteindre : 
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par Dieu. Ils sont choisis par des hommes comme 
Hérode et d’autres chefs romains (voir le Guide des 
Écritures, « Grand prêtre »).

Lis Luc 3:2-6 en y cherchant dans le verset 2 à qui Dieu 
s’adresse au lieu de parler à des grands prêtres [ou 
souverains sacrificateurs, ndt].

Résume ce que Jean-Baptiste enseigne au peuple dans 
Luc 3:3-6. (Pour plus de précisions sur les enseigne-
ments de Jean, lis la Traduction de Joseph Smith, Luc 
3:4-11 dans le Guide des Écritures). 	  
	  
	

À l’époque de Jean, certaines personnes croient que, 
comme ils sont descendants d’Abraham, ils sont meil-
leurs que les autres ou que Dieu les aime plus que les 
non-Israélites . Ils peuvent être comparés aux per-
sonnes qui pensent actuellement qu’elles iront au ciel 
simplement parce qu’elles sont membres de l’Église.

Lis Luc 3:7-9 en y cherchant ce que, selon les ensei-
gnements de Jean, les Juifs doivent faire pour recevoir 
le salut. (Au verset 9, les fruits symbolisent le résultat 
des choix que nous faisons.)

Au verset 9, remarque ce qui va arriver aux personnes 
qui ne produisent pas de « bons fruits », ou ne vivent 
pas dans la justice.

Luc 3:10-15 rapporte que Jean enseigne à des groupes 
particuliers de la société juive comment ils peuvent 
produire des bons fruits en vivant dans la justice. Le 
ministère de Jean est impressionnant et certains pen-
sent qu’il est peut-être le Messie.

Lis Luc 3:16-17 en y cherchant ce que Jean dit que le 
Messie fera lorsqu’il viendra.

L’expression « baptiser du Saint-Esprit et de feu » (voir 
Luc 3:16) désigne les effets purificateurs et sanctificateurs 
de la réception du don du Saint-Esprit. Joseph Smith, 
le prophète, a enseigné : «Il faut naître d’eau et d’Esprit 
pour entrer dans le royaume de Dieu » (Enseignements des 
présidents de l’Église, Joseph 
Smith, 2007, p. 98).

Pour mieux comprendre 
Luc 3:17, il est utile de 
comprendre le processus 
de séparation du blé de 
la paille.

Une fois que le blé est 
récolté et battu (lorsque 
le grain est séparé du 
reste de la plante), le 
fermier vanne le grain. 
Le vannage est une 

méthode ancienne employée pour séparer les grains de 
blé de la paille et de la balle (l’enveloppe extérieure). Le 
vanneur utilise une grande pelle ou une fourche en bois 
appelée un van pour projeter en l’air le blé battu. Le 
vent emporte les parties indésirables plus légères et les 
grains de blé plus lourds tombent sur l’aire de battage.

Dans l’analogie de Jean, que pourrait représenter le blé ? 
-----------------------------------

Que pourrait représenter la paille ? 
-----------------------------------

Le point de doctrine important enseigné dans Luc 
3:16-17 est que Jésus-Christ sépare les justes des 
méchants.

	1.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Bien que la séparation finale des justes et des méchants 
doive se produire au jugement dernier, comment le fait de 
suivre Jésus-Christ et de vivre son Évangile conduit-il ses 
disciples à être séparés dès maintenant de la méchanceté ?

	b.	Pourquoi devons-nous comprendre que, lorsque nous nous 
efforçons de suivre Jésus-Christ et de vivre son Évangile, nous 
pouvons nous sentir à part des autres ?

Luc 3:18-22 rapporte que Jésus va à Jean-Baptiste 
pour se faire baptiser par lui (voir également Matthieu 
3:13-17). Plus tard, Jean-Baptiste est emprisonné par 
Hérode.

Luc 3:23-38
Exposé de la généalogie de Jésus
Luc 3:23-28 présente la généalogie de Jésus qui donne 
la lignée directe de Jésus par le sang. Luc témoigne 
aussi que Joseph est le père de Jésus « comme on le 
croyait » (Luc 3:23, et non son vrai père).

Luc 4:1-13
Jésus-Christ est tenté par Satan dans le désert
Luc 4:1-13 rapporte que Jésus jeûne quarante jours 
dans le désert et rejette les tentations de Satan (voir 
également Matthieu 4:1-11).

Luc 4:14-30
Jésus annonce qu’il est le Messie
Réfléchis aux mots suivants : ceux qui ont le cœur brisé, 
opprimés, captifs, pauvres et aveugles. As-tu déjà eu l’im-
pression qu’un ou plusieurs de ces mots décrivait ce 
que tu ressentais ? Pendant que tu étudies Luc 4:14-30, 
relève les mots qui enseignent comment Jésus-Christ a 
été envoyé guérir les personnes qui ont le cœur brisé et 
délivrer les captifs.

Des fermiers arabes séparent le 
blé de la paille
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Luc 4:14-17 rapporte qu’après avoir jeûné et été tenté 
dans le désert, Jésus commence à prêcher dans les 
synagogues de Galilée. Il retourne bientôt à Nazareth, 
sa ville natale. Là, il se lève dans la synagogue pour 
faire la lecture du livre d’Ésaïe, qui prophétise la mis-
sion divine du Messie.

Lis Luc 4:18-20 en y cherchant ce que la prophétie 
d’Ésaïe dit que le Messie va faire pour le peuple. Tu 
pourrais marquer ce que tu as trouvé.

Lis Luc 4:21 en y cherchant ce que Jésus dit du passage 
scripturaire qu’il vient de lire.

En disant que la prophétie d’Ésaïe est accomplie, Jésus 
annonce qu’il est le Messie dont elle parle. Tu pourrais 
noter le point de doctrine suivant dans tes Écritures : 
Jésus-Christ est envoyé pour guérir les gens qui 
ont le cœur brisé et pour délivrer ceux qui sont 
spirituellement captifs.

D’après ce que tu sais du ministère du Sauveur, qu’a-
t-il fait qui accomplit cette prophétie ? 	  
	  
	  
	

	 2.	 Réponds à la question suivante dans ton journal 
d’étude des Écritures : Qu’as-tu vu qui montre que Jésus 

continue de nous guérir et de nous délivrer à notre époque ?

Lis Luc 4:22 en y cher-
chant comment les 
habitants de Nazareth 
réagissent à la déclara-
tion de Jésus qu’il est le 
Messie tant attendu.

Luc 4:23 rapporte que 
Jésus sait que les habi-
tants de Nazareth vont le 
mettre au défi de prouver 
qu’il est le Messie en 
répétant les miracles qu’il 
a accomplis à Capernaüm. 
Jésus répond en citant 

deux récits scripturaires pour leur enseigner le principe 
de la foi.

Lis Luc 4:24-27, en y cherchant les deux récits men-
tionnés par Jésus. Tu pourrais lire rapidement le récit 
d’Élie et la veuve de Sarepta dans 1 Rois 17:1-16 et 
celui de Naaman et Élisée dans 2 Rois 5:1-14. Fais 
particulièrement attention à ce que font la veuve et 
Naaman pour montrer leur foi.

Comment la veuve de Sarepta et Naaman ont-ils mon-
tré leur foi ? 	  
	  
	

Il est important de savoir 
que les prophètes de 
l’Ancien Testament Élie 
et Élisée ont tous les deux 
accompli des miracles 
pour des personnes qui 
n’étaient pas Israélites 
(païens). Jésus ensei-
gne aux habitants de 
Nazareth que, bien qu’il 
y ait eu des veuves et 
des lépreux parmi les 
Israélites, deux païens 
ont bénéficié de miracles 
parce qu’ils ont eu la foi 
et ont accepté les pro-
phètes de Dieu.

Comme tellement 
d’habitants de Nazareth 
manquent de foi en lui, 
Jésus n’accomplit que 
très peu de miracles parmi eux (voir Matthieu 13:54-
58 ; Marc 6:1-6). Le contraste entre les habitants de 
Nazareth et la veuve de Sarepta et Naaman nous 
apprend un principe important sur la foi : Lorsque 
nous montrons notre foi en Jésus-Christ, nous pou-
vons voir des miracles se produire.

	 3.	 Dans ton journal 
d’étude des Écritures, 

fais la liste des façons dont 
nous pouvons montrer notre 
foi en Jésus-Christ, notre 
Sauveur. Relis Luc 4:18 et 
réfléchis à la façon dont tu 
dois montrer ta foi en Jésus-
Christ afin de recevoir les 
bénédictions qui y sont 
mentionnées.

Lis Luc 4:28-30 en y 
cherchant comment les 
gens de la synagogue 
réagissent aux paroles 
de Jésus.

Réfléchis à la façon dont ce récit montre comment Jésus-
Christ séparera les méchants des justes (voir Luc 3:17).

Élie, la veuve de Sarepta et son fils

Naaman et le serviteur d’Élisée

Souvent, un passage scriptu-
raire est clarifié lorsqu’on le 
compare ou le met en 
contraste avec autre chose. Le 
fait de remarquer les ressem-
blances ou les différences 
entre les enseignements, les 
personnages et les événements 
peut aider à mettre en évi-
dence les vérités de l’Évangile.

Comparer et mettre 
en contraste
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Luc 4:31-44
Jésus chasse les démons et guérit les malades
Lis Luc 4:31-44 en y cherchant la différence entre la 
réaction des habitants de Capernaüm et celle des gens 
de Nazareth.

En quoi ces récits illustrent-ils le fait que, lorsque nous 
montrons notre foi en Jésus-Christ, nous pouvons 
recevoir ses bénédictions ?

	4.	 Termine ton étude d’aujourd’hui en notant dans ton 
journal d’étude des Écritures ton témoignage de Jésus-

Christ, notre Sauveur, et les bénédictions que tu as reçues en 
montrant ta foi en lui.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 3-4 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 10 : JOUR 1

Luc 5
Introduction
Pierre, Jacques et Jean sont pêcheurs mais, après avoir 
attrapé miraculeusement un grand nombre de pois-
sons avec l’aide du Sauveur, ils abandonnent tout pour 
le suivre et devenir pêcheurs d’hommes. Jésus guérit 
un lépreux et un paralytique. Il appelle Matthieu à être 
disciple et enseigne qu’il est venu appeler les pécheurs 
au repentir. Jésus raconte aussi la parabole du vin nou-
veau et des vieilles outres.

Luc 5:1-11
Le Seigneur appelle Pierre, Jacques et Jean à devenir 
pêcheurs d’hommes
Médite sur les questions suivantes : À quelle occasion 
t’a-t-on demandé de faire quelque chose sans en connaî-
tre toutes les raisons ? Pourquoi peut-il être difficile de 
suivre des instructions sans en comprendre les raisons ?

À quels conseils des dirigeants de l’Église ou à 
quels commandements du Seigneur certains jeunes 
pourraient-ils trouver difficile d’obéir s’ils n’en com-
prennent pas pleinement les raisons ? 	  
	  
	

Pendant que tu étudies 
Luc 5:1-11, relève les 
principes qui peuvent 
t’aider lorsque tu ne 
comprends pas pleine-
ment pourquoi tu dois 
suivre les conseils des 
dirigeants de l’Église ou 
respecter un commandement du Seigneur.

Lis Luc 5:1-5 en y cherchant ce que le Sauveur 
demande à Pierre (qui ici s’appelle Simon ; voir Luc 
5:8) de faire après avoir fini de pêcher. Le « lac de 
Génésareth » (Luc 5:1) est la mer de Galilée. Au ver-
set 5, tu pourrais surligner comment Pierre réagit à la 
demande du Sauveur.

Qu’est-ce que l’expérience de pêche de Pierre aurait 
pu l’amener à penser lorsque le Sauveur lui dit de jeter 
de nouveau les filets ?

Lis Luc 5:6-9 en y cherchant ce qui arrive lorsque Pierre 
fait ce que le Seigneur demande. Tu pourrais marquer 
les mots et les expressions qui montrent pourquoi nous 
devons faire ce que le Seigneur nous demande, même 
quand nous ne comprenons pas pourquoi.

Ce récit nous apprend que, si nous faisons ce que le 
Seigneur demande même lorsque nous ne compre-
nons pas pourquoi, il peut nous donner des béné-
dictions beaucoup plus grandes que ce à quoi nous 
nous attendons. Tu pourrais noter ce principe dans tes 
Écritures à côté de Luc 5:3-9.

En quoi la mise en pratique de ce principe exige-t-elle 
que nous fassions confiance à Jésus-Christ ?

Richard G. Scott, du Collège des douze apôtres, a dit :

« Cette vie est une expérience de 
confiance profonde, confiance en Jésus-
Christ, confiance en ses enseignements, 
confiance en notre capacité, quand nous 
sommes dirigés par le Saint-Esprit, 
d’obéir à ces enseignements pour trouver 

le bonheur maintenant et obtenir une vie éternelle 
pleine de sens et d’une suprême félicité. Faire 
confiance signifie obéir de bon gré sans connaître 
d’avance la fin (voir Proverbes 3:5-7). Pour produire 
des fruits, votre confiance dans le Seigneur doit être 
plus forte et plus durable que votre confiance en vos 
impressions et en votre expérience personnelles.

« Exercer votre foi, c’est avoir confiance que le Seigneur 
sait ce qu’il fait avec vous et qu’il peut l’accomplir pour 
votre bien-être éternel même si vous ne comprenez 
pas comment il pourra y parvenir » (« Confiance au 
Seigneur », Le Liahona, janvier 1996, p. 18).
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	1.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Comment peux-tu acquérir le genre de confiance en Jésus-
Christ décrite par frère Scott ?

	b.	Comment toi ou ta famille avez reçu des bénédictions plus 
grandes que ce à quoi vous vous attendiez en suivant les 
directives du Seigneur même lorsque vous n’en compreniez 
pas pleinement les raisons ?

Note sur un morceau de papier un conseil ou un 
commandement du Seigneur que tu peux suivre plus 
fidèlement même si tu n’en comprends pas pleinement 
les raisons. (Si tu as le livret Jeunes, soyez forts, [2011], tu 
pourrais le consulter pour y trouver des idées.) Place le 
papier à un endroit où il t’aidera à te rappeler ton but 
de faire ce que le Seigneur demande.

Luc 5:10-11 rapporte que Pierre, Jacques et Jean lais-
sent leurs barques pour suivre Jésus.

Luc 5:12-26
Jésus guérit un lépreux et un paralytique

Que peut-on utiliser pour aider ou guérir quelqu’un 
qui est malade ou a une blessure ?

À part les maladies et les blessures physiques, de quoi 
a-t-on aussi besoin d’être guéri ? 	  
	  
	

Pendant que tu étudies Luc 5:12-25, relève les princi-
pes qui peuvent t’aider et aider d’autres personnes à 
recevoir la guérison.

	 2.	 Luc 5:12-25 rapporte que le Sauveur guérit deux 
hommes. L’un d’eux a la lèpre et l’autre est paralytique. 

Lis Luc 5:12-15 et Luc 5:17-25, puis compare les deux récits. Dans 
ton journal d’étude des Écritures, recopie le tableau ci-dessous et 
note les similarités et les différences entre les deux guérisons.

Ressemblances Différences

 
 

Médite sur le rôle de la 
foi dans chaque récit. Tu 
pourrais marquer l’ex-
pression « voyant leur 
foi » dans Luc 5:20. Le 
Sauveur reconnaît la foi 
des hommes qui lui amè-
nent le paralytique.

La traduction de Joseph 
Smith nous aide à mieux 
comprendre la question 
posée par Jésus dans 
Luc 5:23 : « Faut-il un 
pouvoir plus grand pour 
pardonner les péchés ou 
pour dire aux malades 
de se lever et de mar-
cher ? » (Traduction de 
Joseph Smith, Luc 5:23). 
En posant cette question, 
Jésus-Christ enseigne 
qu’il a le pouvoir de gué-
rir à la fois physiquement 
et spirituellement.

Qu’est-ce que ces récits 
nous apprennent sur la façon dont nous pouvons être 
guéri et sur ce que nous pouvons faire pour aider les 
autres à guérir ?

Ces récits nous apprennent que, lorsque nous fai-
sons preuve de foi et allons au Sauveur, il peut 
nous guérir et que nous pouvons aider les autres à 
aller au Sauveur afin qu’ils puissent être guéris. Tu 
pourrais noter ces principes dans tes Écritures à côté de 
Luc 5:12-25.

La guérison ne signifie pas forcément que le Sauveur 
va nous enlever nos infirmités. La guérison peut aussi 
signifier qu’il nous donnera le courage, la foi, le récon-
fort et la paix dont nous avons besoin pour persévérer 
et vaincre nos infirmités.

Réfléchis au conseil suivant de David A. Bednar, du 
Collège des douze apôtres :

Les Écritures comparent sou-
vent les idées, les événements 
et les personnes, et établis-
sent des contrastes entre eux. 
Ces comparaisons et ces 
contrastes aident à illustrer 
les principes de l’Évangile et 
à les mettre en valeur. 
Cherche des comparaisons et 
des contrastes dans un simple 
verset, un chapitre, plusieurs 
chapitres et plusieurs livres. 
Par exemple, lorsque tu lis 
l’histoire du Sauveur qui gué-
rit deux hommes dans Luc 
5:12-25, remarque les res-
semblances et les différences 
entre les deux guérisons.

Chercher les 
comparaisons et 
les contrastes dans 
les Écritures
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« La justice et la foi jouent certainement 
un rôle primordial pour déplacer les 
montagnes, si déplacer les montagnes 
accomplit les desseins de Dieu et que 
c’est en accord avec sa volonté. La justice 
et la foi jouent certainement un rôle 

primordial dans la guérison des malades, des sourds ou 
des boiteux, si ces guérisons accomplissent les desseins 
de Dieu et qu’elles sont en accord avec sa volonté. 
C’est pourquoi, même avec une grande foi, beaucoup 
de montagnes ne seront pas déplacées. Et tous les 
malades et tous les infirmes ne guériront pas. Si toute 
l’opposition était éliminée, si toutes les maladies 
étaient supprimées, les desseins premiers du plan du 
Père seraient contrecarrés.

« Un grand nombre de leçons que nous devons appren-
dre dans la condition mortelle ne peuvent être reçues 
que par les choses que nous vivons et que nous subis-
sons quelquefois. Et Dieu attend avec confiance que 
nous affrontions l’adversité temporaire de la condition 
mortelle avec son aide afin que nous apprenions ce que 
nous avons besoin d’apprendre et que nous devenions 
à terme ce que nous devons devenir dans l’éternité » 
(« That We Might ‘Not … Shrink’ [D&​C 19:18] », veillée 
des jeunes adultes, 3 mars 2013, lds.org/broadcasts).

	3.	 Réfléchis aux infirmités dont les gens ont besoin 
d’être guéris. Réponds à au moins une des questions 

suivantes dans ton journal d’étude des Écritures :
	a.	Que peux-tu faire pour aider à amener les gens au Sauveur 

pour qu’ils bénéficient de son pouvoir guérisseur ?
	b.	À quelle occasion toi ou quelqu’un que tu connais avez-vous 

été guéris en faisant preuve de foi au Sauveur ?
	c.	À quelle occasion as-tu vu quelqu’un amener quelqu’un 

d’autre au Seigneur pour qu’il bénéficie du pouvoir guérisseur 
du Sauveur ?

Médite sur ce que tu peux faire pour exercer une plus 
grande foi en Jésus-Christ afin d’être guéri, pardonné 
ou réconforté. Réfléchis aussi à des façons d’amener un 
ami ou quelqu’un d’autre au Sauveur.

Luc 5:27-35
Les scribes et les pharisiens ne comprennent pas pourquoi 
Jésus mange avec les publicains et les pécheurs
Lis Luc 5:27-28 en y cherchant l’invitation du Sauveur 
à Matthieu (appelé ici Lévi ; voir Matthieu 9:9).

Qu’est-ce qui t’impressionne le plus dans la réaction 
de Matthieu à l’invitation du Sauveur ?

Matthieu est un publicain, c’est-à-dire qu’il collecte 
les impôts de ses compatriotes juifs pour le compte du 
gouvernement romain. En général, les Juifs détestaient 

les publicains et les considèraient comme des proscrits 
et des pécheurs. Luc 5:29-35 nous apprend que, tandis 
que Jésus mange avec Matthieu et d’autres personnes, 
les scribes et les pharisiens le critiquent parce qu’il 
mange avec des pécheurs. Jésus enseigne qu’il est venu 
appeler les pécheurs au repentir.

Réfléchis à la façon dont le Sauveur traiterait actuelle-
ment les élèves de ton école qui sont seuls ou rejetés. 
Réfléchis à la façon dont tu pourrais, comme Jésus, 
inclure les élèves qui sont seuls ou se sentent rejetés, 
ou qui sont considérés comme étant moins populaires, 
sans transiger sur tes principes.

Luc 5:36-39
Jésus raconte la parabole du vin nouveau et des  
vieilles outres
Le Sauveur raconte une parabole pour instruire les 
scribes et les pharisiens. Lis Luc 5:36-39 en y cherchant 
les objets que le Sauveur utilise pour raconter cette 
parabole. Tu pourrais les marquer dans tes Écritures.

Imagine un trou ou une déchirure sur un vieux mor-
ceau de tissu qui est réparé avec du tissu neuf. Le style 
du nouveau tissu ne correspondra probablement pas à 
l’ancien, ou le nouveau morceau de tissu peut rétrécir 
au lavage et aggraver le trou ou la déchirure. De même, 
l’Évangile de Jésus-Christ n’est pas seulement un 
rafistolage des anciennes croyances et pratiques mais 
un rétablissement complet de la vérité.

Une outre est un sac de cuir. Le cuir neuf est souple et 
flexible tandis que le vieux cuir peut durcir et se fendre.

Lorsque le vin nouveau 
fermente, des gaz sont 
émis à l’intérieur ce qui 
fait gonfler le sac de cuir. 
Ce gonflement peut faire 
éclater les vieilles outres 
fragiles. Dans la parabole, 
le vin nouveau représente 
les enseignements et 
l’Évangile du Sauveur, et 
le vin ancien les prati-
ques, les traditions et les 
croyances des pharisiens 
sous la loi de Moïse.

Comment les « vieilles 
outres » représentent-
elles les scribes et les 
pharisiens que Jésus 
instruit ?

Réfléchis à la façon dont les « outres neuves » repré-
sentent les personnes qui sont humbles et disposées 

Outre à vin
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à changer pour accepter le Sauveur et ses enseigne-
ments. La parabole du Sauveur nous apprend que, 
pour accepter le Sauveur et son Évangile, nous 
devons être humbles et disposés à changer.

	4.	 Pour t’aider à mieux comprendre ce principe, revois 
Luc 5. Cherche des personnes ressemblant à celles 

décrites ci-dessous et note ce que tu as trouvé dans ton journal 
d’étude des Écritures :
	a.	Personnes endurcies et réfractaires au Sauveur et à ses 

enseignements.
	b.	Personnes humbles et disposées à changer et à progresser en 

suivant le Sauveur.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 5 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 10 : JOUR 2

Luc 6:1-7:18
Introduction
Jésus enseigne qu’il est important de faire du bien aux 
autres, y compris le jour du sabbat. Après avoir passé 
la nuit à prier, il appelle les douze apôtres et les instruit 
ainsi qu’une foule de gens. Il guérit aussi le serviteur 
d’un centenier et ramène le fils d’une veuve à la vie.

Luc 6
Jésus fait une guérison le jour du sabbat, choisit les douze 
apôtres et instruit la foule
Imagine qu’au cours des réunions du dimanche, tu 
entends une annonce concernant un projet de service 
pour une famille qui vit près de chez toi. Après l’an-
nonce tu surprends les commentaires suivants :

•	 « Cette famille a connu beaucoup de difficultés 
récemment. Je suis heureux d’apporter toute l’aide 
que je peux. »

•	 « Il faudra qu’il y ait des rafraîchissements après 
autrement je ne viens pas. »

•	 « Je n’ai pas vraiment envie d’y aller, mais j’ai besoin 
d’aide pour un projet que j’organise la semaine sui-
vante, alors il vaut mieux que j’y aille. »

•	 « Si mon ami y va, j’irai. »

	 1.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, note ce que 
les réactions ci-dessus laissent entendre sur la raison pour 

laquelle les gens rendent service.

Pense aux occasions que tu as de rendre service et à 
ce que tu éprouves à l’idée de servir. Pendant que tu 
étudies Luc 6-7, relève les principes qui peuvent t’aider 
à mieux rendre service.

Au début de son ministère en Galilée, le jour du 
sabbat, Jésus guérit un homme dont la main est sèche 
(voir Luc 6:6-10), passe la nuit à prier et appelle les 
douze apôtres (voir Luc 6:12-13). Il commence alors à 
leur enseigner ainsi qu’à « une multitude de peuple » 
(Luc 6:17) comment recevoir les récompenses célestes. 
Ce sermon dans Luc 6 est souvent appelé le sermon 
dans la plaine et ressemble beaucoup au sermon sur 
la montagne rapporté dans Matthieu 5-7. « Les points 
de vue sont partagés quant à savoir si le sermon sur 
la montagne rapporté par Matthieu et le sermon dans 
la plaine rapporté par Luc désignent le même évé-
nement ou non. Cependant, l’ordre chronologique et 
le contexte du récit de Luc semblent indiquer que les 
sermons figurant dans Luc 6 et Matthieu 5-7 sont les 
mêmes » (New Testament Student Manual, manuel du 
Département d’Éducation de l’Église, 2014, p. 152-153 ; 
voir également le Guide des Écritures, « Sermon sur 
la montagne » ; Harmonie des évangiles). (Remarque : 
Une grande partie de Luc 6 a été traitée quand tu as 
étudié Matthieu 5-7, 10:1-4 et Marc 3:1-6.)

Lis Luc 6:19 en y cherchant ce que Jésus fait pour le 
peuple avant de commencer à l’instruire.

Lis ensuite Luc 6:31 en y cherchant les conseils de 
Jésus à ses disciples.

Comment le fait de nous souvenir de traiter les autres 
comme nous aimerions être traités influence-t-il la 
façon dont nous traitons les autres ?

Lis Luc 6:32-35 en y cherchant les autres conseils don-
nés par Jésus à ses disciples sur l’amour et le service 
des autres. Au verset 35, tu pourrais marquer ce à quoi 
nous devons nous attendre lorsque nous faisons du 
bien aux autres. Remarque ce que le Seigneur promet 
aux personnes qui font du bien aux autres sans rien 
attendre en retour.

Ces versets nous apprennent que, si nous faisons du 
bien aux autres sans rien attendre en retour, notre 
récompense sera plus grande et nous serons les 
enfants du Très-Haut.

Remarque l’expression « vous serez fils du Très-Haut » 
(verset 35). Bien que nous soyons tous enfants de Dieu, 
les personnes qui font du bien aux autres, comme le 
Christ l’a fait, réalisent leur potentiel divin en devenant 
comme notre Père céleste. Pense à la façon dont le fait 
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de rendre service aux autres sans rien attendre en retour 
peut aider quelqu’un à ressembler davantage au Christ.

Lis Luc 6:36-38 en y cherchant les exemples donnés par 
Jésus de façons dont nous pouvons faire du bien aux 
autres. Remarque que Jésus promet que les personnes 
qui font preuve de miséricorde envers les autres, qui 
ne jugent pas les autres injustement et qui pardonnent 
libéralement recevront la miséricorde de Dieu.

As-tu déjà essayé de remplir une boîte ou une valise 
avec plus de choses qu’elle ne peut en contenir ? 
Luc 6:38 décrit la quantité donnée en retour pour le 
bien que nous faisons à l’aide des mots « une bonne 
mesure, serrée, secouée et qui déborde ». Comment ces 
mots décrivent-ils la façon dont notre Père céleste nous 
récompense lorsque nous donnons aux autres ?

Luc 6:38 nous apprend que, lorsque nous donnons 
généreusement aux autres, notre Père céleste nous 
bénit encore plus généreusement. Tu pourrais noter 
ce principe à côté du verset 38.

	2.	 Pense à des façons dont nous pouvons donner 
généreusement aux autres. Réponds ensuite aux 

questions suivantes dans ton journal d’étude des Écritures :
	a.	À quelle occasion toi ou quelqu’un que tu connais avez-vous 

donné généreusement aux autres ?
	b.	Comment as-tu, toi ou la personne que tu connais, été bénis 

par le Seigneur pour avoir été généreux ?
	c.	Que vas-tu faire pour être plus généreux ?

Une façon d’être plus généreux est de respecter la loi 
du jeûne en faisant une offrande lors de ton jeûne. Tes 
parents font probablement déjà une offrande de jeûne 
pour ta famille mais, si tu le peux, tu pourrais aussi 
donner. En t’efforçant d’être plus généreux envers les 
autres, prie pour avoir l’aide du Seigneur pour servir 
comme il le ferait.

Luc 7:1-10
Jésus guérit le serviteur d’un centenier
Luc 7:1 nous apprend 
qu’après avoir instruit 
la multitude, Jésus entre 
dans Capernaüm. Lis Luc 
7:2-5, en y cherchant qui 
demande l’aide de Jésus 
après avoir appris qu’il 
était entré dans la ville.

Un centenier est un offi-
cier de l’armée romaine 
qui commande une com-
pagnie de cinquante à 
cent soldats. En général, 

les Juifs détestaient les centeniers parce qu’ils repré-
sentaient le pouvoir politique et militaire romain qui 
régnait sur eux et leur pays. Mais ce centenier avait été 
bienveillant envers les Juifs.

Lis Luc 7:6-10 et réfléchis à la façon dont le centenier 
montre une grande foi en Jésus-Christ et comment sa 
foi est récompensée.

Ce récit nous apprend qu’en faisant preuve de foi en 
Jésus-Christ, nous pouvons aider les autres à rece-
voir des bénédictions. Tu pourrais écrire ce principe à 
côté de Luc 7:10.

Luc 7:11-18
Jésus ramène à la vie le fils d’une veuve
Le lendemain de la guérison du serviteur du centenier, 
le Sauveur accomplit un autre miracle. Lis Luc 7:11-12 
en y cherchant qui Jésus et ses disciples rencontrent 
lorsqu’ils approchent d’une ville appelée Naïn.

D’après le verset 12, pourquoi la mort de ce jeune 
homme est-il particulièrement dramatique pour cette 
femme ?

En plus de perdre son fils unique, cette femme a déjà 
perdu son mari. À l’immense chagrin qu’elle doit 
ressentir s’ajoute le fait qu’elle n’a probablement plus 
personne pour la soutenir financièrement.

Lis Luc 7:13-15 en y cherchant ce que le Sauveur fait 
lorsqu’il voit cette femme en pleurs.

D’après le verset 13, pourquoi Jésus ramène-t-il à la 
vie le fils de cette femme ? Remarque que la veuve ne 
lui demande pas de faire cela pour son fils, mais Jésus 
voit ce dont elle a besoin et y subvient. Il est important 
de comprendre aussi que cet homme n’est pas ressus-
cité ; il mourra un jour de nouveau. Jésus-Christ est le 
premier qui est ressuscité.Ruines de la synagogue de 

Capernaüm datant du quatrième 
ou cinquième siècle av. J.-C.
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Si elle est disponible, regarde la vidéo « The Widow 
of Nain » (2 mn 22 s) tirée de La vie de Jésus-Christ, 
vidéos sur la Bible, disponible sur LDS.org, en y cher-
chant ce que le Sauveur fait pour la femme bien qu’elle 
ne lui ait pas demandé son aide.

Pense à ce que tu aurais éprouvé si tu avais été à la 
place de cette veuve et avais vu le Sauveur ramener ton 
fils unique à la vie.

Ce récit nous apprend le principe suivant : Nous pou-
vons suivre l’exemple de Jésus-Christ en montrant 
de la compassion pour les autres et en répondant à 
leurs besoins inexprimés.

Comment pouvons-nous discerner les besoins des 
autres lorsqu’ils ne nous les ont pas dits ?

Le président Monson a enseigné :

« Peu de récits du ministère du Maître me 
touchent autant que son exemple de 
compassion manifestée envers la veuve 
éplorée de Naïn. […]

« Quelle puissance, quelle tendresse, 
quelle compassion notre Maître et modèle 

a-t-il ainsi manifestées ! Nous aussi, nous pouvons 
apporter des bénédictions aux autres, si nous suivons 
son noble exemple. Les occasions ne manquent pas. 
Il faut des yeux pour voir la détresse pitoyable et des 
oreilles pour entendre les supplications silencieuses 
d’un cœur brisé. Oui, et une âme remplie de com-
passion, afin de pouvoir communiquer non pas par le 
regard ou par la voix, mais dans le style majestueux du 
Sauveur, par le cœur » (voir « Comment affronter les 
difficultés de la vie », L’Étoile, janvier 1994, p. 81).

	 3.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude : À quelle occasion toi ou ta famille avez-vous 

bénéficié de la compassion ou du service des autres, même 
lorsque vous ne l’aviez pas demandé ?

Lis Luc 7:16-18 en y cherchant comment les gens réa-
gissent au miracle du retour à la vie du fils de la veuve.

Les gens déclarent : « un grand prophète a paru parmi 
nous » (Luc 7:16) peut-être en raison des ressemblan-
ces entre la guérison du fils de la veuve de Naïn et les 
situations rapportées dans l’Ancien Testament où les 
prophètes Élie et Élisée ont ramené à la vie des enfants 
(voir 1 Rois 17:17-24 ; 2 Rois 4:17-22, 32-37).

Cette semaine, dans tes prières personnelles, 
demande à notre Père céleste de t’aider à voir et à agir 
selon les incitations que tu reçois afin de répondre 
aux besoins inexprimés des autres. Tu pourrais aussi 
réfléchir à des façons de servir généreusement sans 
rien attendre en retour.

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 6:1-7:18 et terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 10 : JOUR 3

Luc 7:18-50
Introduction
Jésus fait l’éloge de Jean-Baptiste et témoigne que 
celui-ci a préparé la voie pour son ministère. Pendant 
que Jésus mange avec un pharisien, une femme repen-
tante montre sa foi en Jésus et son amour pour lui.

Luc 7:18-35
Jésus fait l’éloge de Jean-Baptiste et témoigne de sa mission
Que te rappelles-tu au sujet de Jean-Baptiste ?

	 1.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, note tout ce 
dont tu te souviens au sujet de Jean-Baptiste.

Imagine un roseau et quelqu’un vêtu d’habits doux et 
précieux et vivant dans un palais. Pendant que tu pen-
ses à ces choses, lis Luc 7:24-26 en y cherchant ce que 
Jésus enseigne au sujet de Jean-Baptiste.

À ton avis, en quoi Jean-Baptiste n’est-il pas comme 
un roseau et une personne vivant dans le luxe ?

Contrairement au roseau qui est agité ou soufflé par 
le vent, Jean-Baptiste était ferme et inébranlable dans 
son témoignage et l’accomplissement de sa mission. Il 
vivait dans le désert et portait des vêtements faits de 
poils de chameaux, ce qui était un tissu très grossier. 
Au lieu de chercher le confort physique, Jean a cherché 
à faire la volonté de Dieu.

Jésus dit que Jean-
Baptiste était « plus 
qu’un prophète » (Luc 
7:26). Lis Luc 7:27-28 
en y cherchant pourquoi 
Jean-Baptiste est unique 
parmi les prophètes.

Lorsque Jésus dit : 
« j’envoie mon messager 
devant ta face, pour pré-
parer ton chemin devant 
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toi » (Luc 7:27), il cite une prophétie écrite des centai-
nes d’années plus tôt qui parle d’un « messager » qui 
va « préparer le chemin devant [le Messie] » (Malachie 
3:1). Ces versets nous apprennent que Jean-Baptiste 
est le prophète préordonné pour préparer la voie 
pour le Fils de Dieu et pour le baptiser.

Comment Jean-Baptiste a-t-il préparé la voie pour la 
venue de Jésus-Christ ? 	  
	  
	

Joseph Smith a dit ce qui suit au sujet de 
Luc 7:28 : « Jésus était considéré comme 
ayant le moins de droits dans le royaume 
de Dieu et [apparemment] était le moins 
digne d’être accepté comme prophète ; 
comme s’il avait dit : ’Celui qui est consi-

déré comme étant le plus petit parmi vous, c’est-à-dire 
moi-même, est plus grand que Jean’ » (Enseignements des 
présidents de l’Église, Joseph Smith, 2007, p. 89).

Luc 7:29-35 nous apprend que beaucoup croient les 
enseignements de Jésus, mais que les pharisiens et 
les docteurs de la loi qui sont présents rejettent ses 
enseignements. Jésus explique qu’ils rejettent la vérité, 
qu’elle soit enseignée par lui ou par Jean-Baptiste.

Luc 7:36-50
Pendant que Jésus prend le repas avec Simon le pharisien, 
une femme lave les pieds de Jésus avec ses larmes
T’es-tu déjà demandé si tu peux être pardonné de tes 
péchés ?

Pendant que tu étudies la suite de Luc 7, relève les 
vérités qui peuvent t’aider lorsque tu te demandes si tu 
peux être pardonné.

Luc 7:36 rapporte qu’un pharisien du nom de Simon 
invite Jésus à un festin chez lui. Au cours d’un festin, 
les invités s’asseyaient ou s’allongeaient sur des cous-
sins autour d’une table basse, les pieds à l’extérieur 
de la table. Les pauvres étant autorisés à récupérer les 
restes de nourriture des banquets, il n’était donc pas 
étrange que des personnes non invitées entrent dans la 
maison pendant le festin (voir James E. Talmage, Jésus 
le Christ, 1991, p. 285-286).

Lis Luc 7:37-39 en y cherchant qui fait son entrée dans 
cette fête sans y être invité.

Remarque que la femme montre son amour pour le 
Sauveur en lui lavant, embrassant et oignant les pieds. 
Un « vase d’albâtre plein de parfum » (Luc 7:37) est 
une bouteille remplie d’huile parfumée coûteuse.

D’après Luc 7:39, que pense Simon quand il voit ce 
que fait la femme ?

Percevant les pensées de Simon, Jésus raconte une 
parabole parlant de deux débiteurs et d’un créancier. Un 
créancier est quelqu’un qui prête de l’argent ; un débiteur 
est quelqu’un qui emprunte de l’argent. Le débiteur est 
d’accord pour rembourser le créancier ou aller en prison.

Lis Luc 7:40-43 et demande-toi qui représente chaque 
personnage de la parabole.

	 2.	 Recopie le tableau suivant dans ton journal d’étude 
des Écritures. Dans les espaces vides, note au bon endroit 

Simon le pharisien, la femme, et Jésus selon qui ils représentent 
dans la parabole. (Laisse de la place à côté de « débiteur » pour 
noter plus de renseignements lors de la tâche suivante.)

Créancier = -----------------------------------

Débiteur qui doit 50  
deniers =  
------------------------------

Débiteur qui doit 500 
deniers =  
------------------------------

James E. Talmage, ancien membre du 
Collège des douze apôtres, a parlé de 
l’hospitalité que les hôtes montraient 
habituellement à leurs invités à l’époque 
de Jésus : « Il était de coutume à l’époque 
de traiter un hôte distingué avec une 

attention marquée, de le recevoir par un baiser d’ac-
cueil, de lui donner de l’eau pour laver la poussière de 
ses pieds et de l’huile pour oindre les cheveux et la 
barbe » (Jésus le Christ, p. 285).

Lis Luc 7:44-46 en y cherchant les différences entre la 
façon dont Simon accueille Jésus à son festin et celle 
dont la femme traite Jésus.

	 3.	 Dans le tableau qui se trouve dans ton journal 
d’étude des Écritures, note dans l’espace qui convient les 

différences entre la façon dont Simon traite Jésus et celle dont la 
femme le traite.

En comparant indirectement Simon au débiteur qui 
devait cinquante deniers, Jésus laisse entendre qu’il a 
aussi besoin d’être pardonné de ses péchés.

Lis Luc 7:47-50 en y cherchant ce qui a permis à la 
femme de recevoir le pardon. Tu pourrais marquer ce 
que tu as trouvé.

Bruce R. McConkie, ancien membre du 
Collège des douze apôtres, a fait le 
commentaire suivant sur la foi de cette 
femme : « En réalité, Jésus est en train de 
dire : ’Ses péchés étaient nombreux, mais 
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elle a cru en moi, s’est repentie de ses péchés, s’est fait 
baptiser par mes disciples et ses péchés ont été lavés 
dans les eaux du baptême. Maintenant elle m’a 
cherché pour manifester l’immense gratitude de 
quelqu’un qui jadis était souillé, mais est maintenant 
pur. Sa reconnaissance ne connaît pas de limite et son 
amour est sans mesure parce qu’on lui a beaucoup 
pardonné’ » (Doctrinal New Testament Commentary, 
3 vol., 1965-1973, 1:265).

Voici les principes que ce récit nous apprend : Lorsque 
nous faisons preuve de foi en montrant notre 
amour et notre dévouement au Seigneur nous pou-
vons recevoir son pardon et, lorsque nous recevons 
le pardon du Seigneur, nous sommes remplis du 
désir de l’aimer et de le servir encore plus.

Neil L. Andersen, du Collège des douze apôtres, a 
témoigné de l’amour et du pardon qui nous sont 
accessibles à tous :

« Il y a de nombreux degrés de dignité 
personnelle. Cependant, le repentir est 
une bénédiction pour chacun de nous. 
Nous avons chacun besoin de sentir les 
bras miséricordieux du Sauveur par le 
pardon de nos péchés.

« Il y a des années, on m’a demandé de rencontrer un 
homme qui, bien avant notre visite, avait mené une vie 
dissolue. Suite à ses mauvais choix, il avait été excom-
munié de l’Église. Il était depuis longtemps revenu 
à l’Église et il respectait fidèlement les commande-
ments mais ses actes passés le hantaient. Au cours de 
notre rencontre, j’ai pu sentir sa honte et ses profonds 
remords d’avoir mis de côté ses alliances. Après notre 
entretien, je lui ai mis mes mains sur la tête pour lui 
donner une bénédiction de la prêtrise. Avant de dire un 
mot, j’ai profondément ressenti l’amour et le pardon 
du Sauveur pour cet homme. Après la bénédiction, 
nous nous sommes pris dans les bras, et il a pleuré 
ouvertement.

« Je me suis émerveillé des bras miséricordieux et 
aimants du Sauveur enserrant le pénitent, quel qu’ait 
été l’égoïsme du péché pardonné. Je témoigne que le 
Sauveur peut et désire vivement nous pardonner nos 
péchés. À part pour ceux qui ont choisi la perdition 
après avoir connu une plénitude, il n’y a pas de péché 
qui ne puisse être pardonné. Il est merveilleux que 
chacun de nous puisse se détourner de ses péchés et 
aller au Christ. Le pardon divin est l’un des fruits les 
plus doux de l’Évangile ; il ôte la culpabilité et la peine 
de notre cœur pour les remplacer par la joie et la paix 
de la conscience » (« Repentez-vous… afin que je vous 
guérisse », Le Liahona, novembre 2009, p. 40-41).

	4.	 Fais au moins une des deux tâches suivantes dans ton 
journal d’étude des Écritures :

	a.	Pense à une occasion où tu as reçu le pardon du Seigneur. 
Sans révéler l’événement très personnel qui a nécessité le 
pardon du Seigneur, note tes pensées et tes sentiments pour 
le Sauveur.

	b.	En utilisant ce que ton étude de Luc 7 t’a appris, note ce que 
tu répondrais à des amis qui se demandent s’ils peuvent être 
pardonnés de leurs péchés.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 7:18-50 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 10 : JOUR 4

Luc 8:1-10:37
Introduction
Le Sauveur continue son ministère en Galilée, où il 
prophétise sa mort et sa résurrection. Quittant la Galilée, 
Jésus voyage en direction de Jérusalem. En Samarie, il 
enseigne à ses disciples qu’il est venu pour sauver les 
gens et non pour les détruire. Il enseigne ce qu’est un 
vrai disciple et raconte la parabole du bon Samaritain.

Luc 8:1-9:56
Le Sauveur accomplit des miracles, enseigne par paraboles 
et voyage en direction de Jérusalem
Lis les situations fictives suivantes. Note ce que tu 
éprouverais ou comment tu réagirais dans chaque 
situation.

•	 Lorsque tu demandes poliment à ton frère ou à ta 
sœur de t’aider à ranger, on te répond brutalement 
de le faire tout seul. 	  
	  
	

•	 Au cours de la planification d’une activité scolaire, 
quelques camarades critiquent une idée que tu pro-
poses et se moquent de toi. 	  
	  
	

•	 Tu parles de l’Évangile à un ami et il te dit que tes 
croyances sont bizarres. 	  
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Pendant que tu étudies les enseignements du Sauveur 
dans Luc 8-9, relève les vérités qui peuvent te guider 
lorsque tu es offensé par les actes ou les paroles des 
autres.

Luc 8-9 rapporte que Jésus enseigne par paraboles, 
calme une tempête, guérit les malades, ramène la fille 
de Jaïrus à la vie. Il donne aux douze apôtres l’autorité 
de chasser les démons et de guérir les malades, puis il 
les envoie prêcher l’Évangile. Jésus nourrit aussi mira-
culeusement plus de cinq mille personnes et prophé-
tise sa mort et sa résurrection. Comme tu as étudié ces 
événements en détail dans les leçons sur Matthieu et 
Marc, cette leçon va se concentrer sur Luc 9:51-62.

Lis Luc 9:51 en y cherchant l’endroit où le Sauveur 
décide d’aller. L’expression « où il devait être enlevé du 
monde » désigne l’ascension imminente du Sauveur 
au ciel.

Pendant qu’il voyage en direction de Jérusalem, Jésus 
et ses disciples arrivent à un village samaritain. Lis 
Luc 9:52-54 en y cherchant la réaction des Samaritains 
lorsqu’ils apprennent que Jésus et ses disciples veulent 
entrer dans le village.

Comment Jacques et Jean réagissent-ils face au man-
que d’hospitalité des Samaritains et à leur rejet du 
Sauveur ?

Lis Luc 9:55-56 en y cherchant ce que répond le 
Sauveur à Jacques et Jean.

Lorsqu’il dit : « Vous ne savez de quel esprit vous êtes 
animés » (Luc 9:55), il laisse entendre que la demande 
de Jacques et Jean n’est pas en harmonie avec l’Esprit 
de Dieu.

Réfléchis à la façon dont on peut actuellement réagir 
de manière excessive aux insultes ou aux offenses des 
autres. Revois les situations fictives décrites au début 
de la leçon et réfléchis à la façon dont on pourrait y 
réagir de manière excessive.

Quelle est la différence entre la réaction du Sauveur 
au rejet des Samaritains et celle de Jacques et Jean ?  
	  
	

Ce récit nous apprend que nous suivons l’exemple 
du Sauveur lorsque nous choisissons de réagir aux 
offenses avec patience et longanimité. Tu pourrais 
noter cette vérité dans la marge de tes Écritures à côté 
de Luc 9:52-56.

La déclaration suivante de David A. Bednar, du Collège 
des douze apôtres, nous aide à comprendre qu’être 
offensé est un choix et non un état :

« Quand nous croyons ou disons avoir été 
offensé, généralement nous disons que 
nous nous sentons insulté, maltraité, pris 
de haut ou pas respecté. Et certainement, 
il se produit dans nos rapports avec les 
autres des choses maladroites, embarras-

santes, dénuées de principes et mesquines dont nous 
pourrions nous offenser. Mais, en fin de compte, il est 
impossible à quelqu’un d’autre de vous offenser ou de 
m’offenser. […] C’est nous qui choisissons de nous 
offenser de quelque chose ; il ne s’agit pas d’une 
situation qui nous est infligée ou imposée par quel-
qu’un ou quelque chose. […]

« Si quelqu’un dit ou fait quelque chose que nous 
trouvons offensant, notre première obligation est de 
refuser de nous offenser, puis de communiquer en 
privé, honnêtement et directement, avec l’intéressé. 
Cette méthode suscite l’inspiration du Saint-Esprit et 
permet de dissiper les malentendus et de comprendre 
les véritables intentions » (« Et rien ne les offensera », 
Le Liahona, novembre 2006, p. 90, 92).

	1.	 Relis les situations fictives décrites au début de la 
leçon. Réponds ensuite à la question suivante dans ton 

journal d’étude des Écritures :
	a.	Quel est le danger ou le risque potentiel de choisir d’être 

offensé dans ces situations ?
	b.	Dans chaque situation, comment pouvons-nous suivre 

l’exemple du Sauveur ?
	c.	Comment pouvons-nous être bénis quand nous choisissons 

de réagir aux offenses avec patience et longanimité ?

Demande-toi si tu as choisi d’être offensé par les 
paroles ou les actes de quelqu’un. Fixe-toi le but de 
suivre l’exemple du Sauveur en choisissant de réagir 
aux offenses avec patience et longanimité. Tu pourrais 
faire connaître ton but à un membre de ta famille ou à 
un ami afin qu’il puisse t’aider à réussir.

Remarque : Le fait de t’efforcer de réagir avec patience 
et longanimité lorsqu’on te fait du mal ne signifie pas 
que tu dois permettre que continuent des sévices 
sexuels ou physiques, y compris le harcèlement. Si tu 
es victime de sévices, prends immédiatement rendez-
vous avec ton évêque ou ton président de branche 
pour recevoir de l’aide et des conseils.

Luc 9:57-62
Jésus parle de ce qu’est un véritable disciple
Compte combien il y a de cercles ci-dessous. Pendant 
que tu comptes, chante les paroles d’un chant que tu 
aimes.
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Quelle était la difficulté de compter les cercles tout en 
chantant les paroles d’un chant ?

Réfléchis à la façon dont le chant te distrait pendant 
que tu comptes ressemble au fait d’essayer de suivre 
Jésus-Christ.

Pendant que tu continues d’étudier Luc 9, réfléchis à 
la façon dont tu peux surmonter les influences qui te 
distraient ou t’empêchent de suivre le Sauveur.

Lis Luc 9:57-58 en y cherchant ce que Jésus répond à 
un homme qui désire être son disciple.

L’expression « le Fils de l’homme n’a pas un lieu où il 
puisse reposer sa tête » montre que le mode de vie du 
Sauveur est dépourvu de confort et de commodité.

Lis Matthieu 9:59-60 en y cherchant ce que le 
deuxième homme veut faire avant de suivre le Sauveur.

Jésus ne veut pas dire qu’il est mal de pleurer la mort 
d’un être cher ou de lui rendre hommage au cours de 
funérailles (voir D&A 42:45). En fait, il enseigne une 
leçon importante sur la condition de disciple. Que 
nous apprend la réponse du Sauveur dans Luc 9:60 sur 
les priorités d’un véritable disciple ?

Lis Luc 9:61-62 en y cherchant ce que le Sauveur dit au 
troisième homme qui veut être son disciple.

La déclaration suivante du président 
Hunter nous aide à comprendre l’analogie 
rapportée dans Luc 9:62 disant de mettre 
les mains à la charrue sans regarder en 
arrière : « Pour creuser un sillon droit, le 
laboureur doit garder les yeux sur un 

point fixe en avant. Cela lui permet de ne pas dévier de 
sa route. En revanche, s’il regarde en arrière pour voir 
où il est passé, le risque de dévier augmente. Les 
sillons seront alors irréguliers et tortueux. […] Si nous 
concentrons notre énergie sur ce qui est devant nous 
(la vie éternelle et la joie du salut) et non derrière, nous 

l’obtiendrons certainement » (« Am I a ‘Living’ 
Member ? », Ensign, mai 1987, p. 17).

Vois en quoi la condition de disciple consiste à mettre 
les mains sur la charrue sans regarder en arrière.

Les enseignements que 
donne le Sauveur à ces 
hommes nous appren-
nent que, pour être 
disciples de Jésus-
Christ, nous ne devons 
permettre à rien de 
prendre la priorité sur 
le fait de le suivre.

Réfléchis à la raison pour laquelle nous mettons parfois 
d’autres priorités avant nos responsabilités de disciples 
de Jésus-Christ.

Richard G. Scott, du Collège des douze 
apôtres, a enseigné : « Satan utilise un 
outil puissant contre les gens bien. C’est 
la distraction. Il pousse les gens bien à 
remplir leur vie de ‘bonnes choses’ pour 
qu’il n’y ait plus de place pour les choses 

essentielles (« Faites d’abord ce qui est prioritaire », Le 
Liahona, juillet 2001, p. 7).

	 2.	 Pour t’aider à examiner ce qui pourrait t’empêcher de 
suivre pleinement Jésus-Christ, recopie le tableau suivant 

dans ton journal d’étude des Écritures. Note ensuite dans ton 
tableau cinq responsabilités d’un disciple de Jésus-Christ (par 
exemple, rendre service, faire connaître l’Évangile, aller 
régulièrement à l’église ou payer la dîme). Pour chaque 
responsabilité, donne des exemples d’autres priorités que l’on 
pourrait faire passer avant.

Responsabilités d’un 
disciple de Jésus-Christ

Autres priorités

 
 

	 3.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, raconte une 
expérience où tu as vu quelqu’un choisir de mettre de 

côté d’autres buts ou d’autres priorités afin de suivre le Sauveur.

Réfléchis à ce que tu pourrais faire passer avant le fait 
de suivre Jésus-Christ et ses enseignements. Note sur 
un morceau de papier un but indiquant ce que tu vas 
faire pour accorder une plus grande priorité au Sauveur 
et à son Évangile. Mets ce papier à un endroit où tu 
pourras le voir chaque jour.
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Luc 10:1-24
Le Seigneur appelle les soixante-dix, leur donne du pouvoir 
et les instruit
Lis Luc 10:1-2 en y cherchant qui le Seigneur nomme 
pour aider à accomplir son œuvre.

Le mot soixante-dix dans Luc 10:1 ne décrit pas seule-
ment le nombre de serviteurs que Jésus envoie mais 
désigne aussi un office de la prêtrise. Ce même office 
de la prêtrise existe actuellement dans l’Église rétablie. 
Maintenant, il y a huit collèges de soixante-dix, bien que 
seuls les membres des deux premiers collèges soient des 
Autorités générales. Leur travail de prêcher l’Évangile et 
d’aider à administrer l’Église est dirigé par le Collège des 
douze apôtres et la présidence des soixante-dix.

Ces versets nous apprennent que le Seigneur appelle 
d’autres ouvriers en plus des apôtres pour le repré-
senter et l’aider dans son œuvre. À ton avis, pour-
quoi le Seigneur appelle-t-il d’autres hommes pour le 
représenter et l’aider ?

Luc 10:3-24 rapporte les instructions données par le 
Sauveur aux soixante-dix sur la façon de remplir leurs 
responsabilités. Par la suite, les soixante-dix font rap-
port à Jésus de leurs travaux et il leur donne d’autres 
instructions et se réjouit avec eux. Dans Luc 10:10-11, 
remarque que le Seigneur donne aux soixante-dix 
des instructions qui sont différentes de celles que les 
missionnaires reçoivent actuellement. Les soixante-dix 
ont l’autorisation de secouer la poussière d’une ville en 
témoignage contre les personnes qui n’ont pas voulu 
les recevoir. Actuellement, cela n’est fait que dans des 
circonstances exceptionnelles et ne peut être accom-
pli que sous la direction de la Première Présidence. 
Aujourd’hui, les missionnaires à plein temps ne sont 
pas autorisés à le faire de leur propre initiative.

Luc 10:25-37
Jésus raconte la parabole du bon Samaritain

Lis Luc 10:25 en y cher-
chant la question posée 
par le docteur de la loi 
pour tenter, ou mettre à 
l’épreuve, le Sauveur.

Que répondrais-tu si l’on 
te posait cette question ?

Lis Luc 10:26-28 en y 
cherchant la réponse du 
Sauveur à la question du 
docteur de la loi.

D’après ce que tu as lu dans Luc 10:25-28, termine le 
principe suivant : Pour obtenir la vie éternelle, nous 
devons 	  
	 .

Lis Luc 10:29 en y cherchant la deuxième question 
posée à Jésus par le docteur de la loi.

Le bon Samaritain

Pour répondre à la question du docteur de la loi, 
le Sauveur raconte une parabole au sujet d’un 
Samaritain (voir Luc 10:30-35). À l’époque du Nouveau 
Testament, de forts 
sentiments de haine 
existaient entre les Juifs 
et les Samaritains (voir 
le Guide des Écritures, 
« Samaritains »). Les deux 
peuples évitaient généra-
lement de se croiser.

Lis Luc 10:30-37 en y 
cherchant qui, selon la 
parabole, est notre pro-
chain.

Thomas S. Monson a dit 
que nous devons nous 
souvenir de la parabole 
du bon Samaritain lors-
que nous réfléchissons 
à la façon d’aider les 
personnes qui ont besoin 
de notre aide :

« Chacun de nous, dans le voyage de la 
condition mortelle, parcourra sa propre 
route de Jéricho. Quelle va être votre 
expérience ? Quelle sera la mienne ? Ne 
remarquerai-je pas celui qui est tombé 
parmi les brigands et a besoin de mon 

La route de Jéricho

Mets en pratique ce que tu 
apprends dans les Écritures en 
vivant conformément à la doc-
trine et aux principes que tu 
étudies. En méditant sur la 
parabole du bon Samaritain, 
examine ton comportement et 
réfléchis à ce que tu peux faire 
pour traiter les autres avec 
plus de gentillesse. En mettant 
la doctrine et les principes en 
pratique, tu recevras des béné-
dictions.

Mettre en pratique 
les principes tirés 
des Écritures
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aide ? Le remarquerez-vous ? « Serai-je celui qui voit 
le blessé et entend ses supplications et cependant 
traverse la route ? Est-ce que c’est ce que vous ferez ? 
« Ou serai-je celui qui voit, qui entend, qui s’arrête et 
qui aide ? Vous arrêterez-vous ?

« Jésus nous a donné le mot d’ordre : ’Va, et toi, fais 
de même.’ Quand nous obéissons à cette déclaration, 
s’ouvre à notre vue une perspective de joie rarement 
égalée et jamais surpassée.

« La route de Jéricho n’est peut-être pas clairement 
tracée. Et le blessé ne crie peut-être pas afin qu’on 
l’entende. Mais, lorsque nous marchons sur les pas du 
bon Samaritain, nous prenons le chemin qui conduit 
à la perfection » (« Your Jericho Road », Ensign, février 
1989, p. 2, 4).

	4.	 Imagine que tu as un ami qui a du mal à aimer 
quelqu’un qui l’ennuie, le déçoit ou le met en colère. Dans 

ton journal d’étude des Écritures, écris à ton ami une courte lettre 
expliquant ce que cette parabole nous apprend sur l’amour des 
autres et la façon dont nous pouvons nous efforcer de ressembler 
au bon Samaritain.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 8:1-10:37 et terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 11 : JOUR 1

Luc 10:38-12:59
Introduction
Le Sauveur instruit Marthe et Marie chez Marthe. Plus 
tard, il enseigne à ses disciples de nombreuses vérités 
sur la prière et les met en garde contre l’hypocrisie et la 
convoitise.

Luc 10:38-42
Jésus instruit Marthe et Marie

	 1.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, énumère 
autant de choix possibles que tu as faits la veille en une 

minute. Une fois que tu as fini, regarde toute ta liste et marque 
certains bons choix. Dans quelles situations devons-nous décider 
entre deux bons choix ?

Pendant que tu étudies Luc 10:38-42, relève le principe 
enseigné par le Sauveur qui peut nous guider dans nos 
décisions, particulièrement quand il faut décider entre 
plusieurs bons choix.

Pendant qu’il est en Judée, Jésus se rend à Béthanie, 
non loin de Jérusalem, chez Marthe, Marie et Lazare.

Lis Luc 10:38-40 en y cherchant ce que Marthe et 
Marie choisissent chacune de faire pendant que le 
Sauveur est chez elles.

À l’époque de Jésus, l’hospitalité est très importante. 
Marthe essaie de faire ce qui est normalement attendu 
d’elle en tant que maîtresse de maison. Elle se concen-
tre sur des préoccupations temporelles, ou physiques, 
telles que la préparation et le service du repas.

Dans Luc 10:40, remarque que Marthe est « occupée », 
ou chargée, et souhaite que Marie l’aide.

Lis Luc 10:41-42 en y cherchant ce que répond le 
Sauveur à Marthe.

Qu’est-ce que le Sauveur veut dire lorsqu’il déclare : 
« Une seule chose est nécessaire. Marie a choisi la 
bonne part » (Luc 10:42) ? 	  
	  
	

Dallin H. Oaks, du Collège des douze 
apôtres, a expliqué : Il était louable de la 
part de Marthe de s’inquiéter et de 
s’agiter pour beaucoup de choses [Luc 
10:41], mais ce qui était plus ’nécessaire’, 
c’était d’apprendre l’Évangile auprès du 
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Maître pédagogue » (« Bon, mieux, encore mieux », Le 
Liahona, novembre 2007, p. 104).

Lorsque le Sauveur dit que la « bonne part » que Marie 
a choisie « ne lui sera point ôtée » (Luc 10:42), il a pu 
vouloir dire qu’en choisissant de l’écouter au lieu de 
se concentrer sur des préoccupations temporelles, ou 
profanes, Marie va recevoir des bénédictions spirituel-
les, qui sont éternelles.

Les paroles que le Sauveur adresse à Marthe nous 
apprennent que, si nous choisissons de nous consa-
crer aux questions spirituelles avant de nous 
préoccuper des temporelles, nous recevrons des 
bénédictions durables.

Dans l’espace prévu, note quelques exemples de 
situations où l’on pourrait choisir de se consacrer à des 
questions spirituelles avant d’autres questions, préoc-
cupations ou activités qui sont bonnes mais moins 
importantes : 	  
	  
	  
	

Frère Oaks a aussi enseigné :

« Quand nous réfléchissons aux choix que nous avons 
à faire, nous devons nous rappeler qu’il ne suffit pas 
que quelque chose soit bon. D’autres choix sont meil-
leurs et d’autres sont encore meilleurs. […]

« Réfléchissez à la façon dont nous utilisons notre 
temps : nos choix d’émissions télévisées, de jeux vidéo, 
de sites Internet, de livres ou de magazines. Bien 
entendu, il est bon de regarder des divertissements 
sains ou d’obtenir des informations intéressantes. Mais 
les choses de ce genre ne valent pas toutes le temps 
que nous leur consacrons. Il y en a qui sont meilleu-
res et d’autres encore meilleures. Quand il nous dit 
de rechercher la connaissance, le Seigneur précise : 
« Cherchez des paroles de sagesse dans les meilleurs 
livres » (D&A 88:118 ; italiques ajoutés). […]

« Certaines utilisations du temps personnel et familial 
sont meilleures, et d’autres sont encore meilleures. 
Nous devons renoncer à certaines bonnes choses afin 
d’en choisir d’autres qui sont meilleures ou bien meil-
leures parce qu’elles augmentent la foi au Seigneur 
Jésus-Christ et fortifient notre famille. » (« Bon, mieux, 
encore mieux »p. 105, 107).

	2.	 Revois la liste des choix que tu as faite pour la 
première tâche et indique pour chacun des choix positifs 

s’il est « bon », « meilleur » ou « bien meilleur ». Fais ensuite ce 
qui suit dans ton journal d’étude des Écritures :

	a.	Note une manière dont tu as été béni pour avoir fait passer 
les questions spirituelles avant les préoccupations 
temporelles.

	b.	Choisis au moins une chose spirituelle sur laquelle tu veux te 
concentrer davantage et note ce que tu vas faire pour lui 
accorder une plus grande priorité.

Luc 11
Jésus parle à ses disciples de la prière
Imagine que tu es missionnaire à plein temps et que tu 
instruis un ami de l’Église qui a prié à plusieurs repri-
ses et a l’impression que notre Père céleste ne répond 
pas. L’ami de l’Église se demande s’il doit continuer de 
prier. Que dirais-tu pour aider cette personne ?

Pendant que tu étudies Luc 11, relève les vérités qui 
peuvent aider quelqu’un qui a l’impression que Dieu 
ne répond pas à ses prières.

Luc 11:1-4 rapporte 
qu’après avoir écouté 
prier le Sauveur, un 
disciple lui demande s’il 
peut leur enseigner com-
ment prier, ce que fait le 
Seigneur. Le Seigneur 
emploie ensuite des ana-
logies pour enseigner d’autres vérités sur la prière. La 
traduction de Joseph Smith de Luc 11:4 précise : « Et 
ne nous laisse pas être induit en tentation ; mais délivre-
nous du mal  » (Traduction de Joseph Smith, Luc 11:4 ; 
italiques ajoutés). Notre Père céleste n’induira jamais 
aucun de ses enfants en tentation.

Étudie Luc 11:5-13 en y cherchant ce que le Seigneur 
enseigne sur la prière.

La traduction de Joseph Smith donne un éclairage 
supplémentaire aux enseignements du Sauveur sur la 
prière. Nous apprenons qu’avant de donner l’analogie 
qui commence dans Luc 11:5, « il leur dit, votre Père 
céleste ne manquera pas de vous donner ce que vous 
lui demandez. Et il raconta une parabole, disant […] » 
(Traduction de Joseph Smith, Luc 11:5). Nous décou-
vrons aussi ce que sont les « bonnes choses » dont il 
parle : « Si donc, méchants comme vous l’êtes, vous 
savez donner de bonnes choses à vos enfants, à com-
bien plus forte raison votre Père céleste donnera-t-il 
des bonnes choses, par le Saint-Esprit, à ceux qui le lui 
demandent » (Traduction de Joseph Smith, Luc 11:14).

D’après Luc 11:8, pourquoi l’homme accepte-t-il de 
donner du pain à l’ami qui lui en fait la demande ? 
(Dans ce verset, le mot importunité désigne l’insistance 
des supplications de l’homme, malgré le refus initial de 
son ami d’accéder à sa requête.)
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Par ces analogies rapportées dans Luc 11:5-13, le 
Sauveur enseigne que, si nous, qui sommes impar-
faits, sommes disposés à accorder ce que demandent 
les personnes que nous aimons et dont nous nous 
occupons, « à combien plus forte raison [notre] Père 
céleste donnera-t-il […] à ceux qui le lui demandent » 
(Luc 11:13).

Quel est le but de la prière ? « La prière est l’acte par 
lequel la volonté du Père et la volonté de l’enfant sont 
mises en harmonie. Le but de la prière n’est pas de 
changer la volonté de Dieu mais d’obtenir pour nous-
mêmes et les autres les bénédictions que Dieu est déjà 
désireux de nous accorder, mais que nous recevrons 
à condition de les demander. L’obtention des béné-
dictions exige du travail ou des efforts de notre part. 
La prière est une forme de travail et le moyen indiqué 
pour obtenir les plus grandes de toutes les bénédic-
tions » (voir le Guide des Écritures, « Prière »).

D’après ce que tu as appris dans Luc 11:5-13, complète 
le principe suivant : Si nous prions et recherchons 
continuellement les bénédictions de notre Père 
céleste dans les moments de besoin, il 	  
	 en son temps et à sa façon.

En comprenant ce principe, nous devons aussi garder 
à l’esprit que toutes les bénédictions de notre Père 
céleste ne nous sont pas données de la façon que nous 
attendons, désirons ou reconnaissons immédiatement.

	 3.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, raconte une 
occasion où tu as reçu une réponse à tes prières en 

recherchant continuellement les bénédictions du Seigneur.

Luc 11:14-54 rapporte le récit de Jésus chassant un 
démon d’un homme, exhortant les gens à écouter la 
parole de Dieu et réprimandant les pharisiens et les 
scribes pour leur ignorance spirituelle et leur méchan-
ceté.

Luc 12
Le Sauveur met en garde contre l’hypocrisie et la convoitise
Réfléchis aux questions suivantes : As-tu déjà eu telle-
ment envie de quelque chose que tu y pensais tout le 
temps ? Quels effets négatifs le fait d’avoir tant envie 
de quelque chose peut-il avoir sur nous ?

Luc 12:1-3 rapporte que « les gens s’étant rassemblés 
par milliers » (Luc 12:1), Jésus enseigne à ses disciples 
de prendre garde à l’hypocrisie. Il leur enseigne que 
toutes les choses cachées seront un jour révélées et 
que Dieu connaît ses enfants et veille sur eux. Il dit 
aussi à ses disciples qu’ils doivent confesser son nom 
devant les hommes et il parle du péché de blasphème. 
Un homme demande alors au Sauveur s’il peut parler 

à son frère pour le persuader de partager leur héritage 
avec lui.

Lis Luc 12:14-15 en y cherchant ce que le Sauveur 
répond à cette requête.

Quel avertissement donne-t-il aux gens ?

L’avarice est le désir excessif de quelque chose. Le 
conseil du Seigneur nous apprend la vérité suivante : 
Le Seigneur nous commande de ne pas convoiter 
les biens matériels. Il enseigne que la vie est beau-
coup plus que les choses matérielles que l’on acquiert, 
et que la valeur d’une personne ne dépend pas de 
l’abondance de ses biens.

Après avoir mis en garde ses disciples contre la 
convoitise, le Sauveur raconte une parabole qui illustre 
l’importance de ce commandement. Lis Luc 12:16-19 
en y cherchant le nombre de fois que l’homme de la 
parabole utilise les pronoms je et ma, mon mes. Tu pour-
rais les marquer.

Que nous enseigne l’emploi fréquent par l’homme des 
pronoms je et ma, mon, mes sur ses préoccupations ?  
	  
	

Comment pouvons-nous être tentés d’être comme cet 
homme ?

Lis Luc 12:20-21 en y cherchant ce que Dieu répond à 
l’avidité et à la convoitise de l’homme.

Tu pourrais noter dans tes Écritures la 
phrase suivante prononcée par M. Russell 
Ballard, du Collège des douze apôtres : 
« Ce qui importe le plus est ce qui dure le 
plus longtemps » (« Ce qui importe le 
plus est ce qui dure le plus longtemps », 

Le Liahona, novembre 2005, p. 44).

Si l’homme riche de la parabole avait su qu’il allait 
mourir le soir même et ne pourrait pas emporter ses 
biens avec lui, qu’aurait-il fait de différent la veille de 
sa mort ? Réfléchis à la façon dont le commandement 
de ne pas convoiter les biens matériels pourrait s’appli-
quer à toi.

Luc 12:22-30 rapporte que le Seigneur insiste sur le 
fait que ses disciples ne doivent pas être excessivement 
préoccupés par leurs besoins temporels. Cette instruc-
tion est donnée aux apôtres et aux disciples qui sont 
appelés à servir comme missionnaires à plein temps. 
Lis Luc 12:31-32 en y cherchant ce que le Sauveur 
enseigne à ses disciples de rechercher au lieu de se 
concentrer sur leurs besoins et leurs désirs personnels 
(voir également Jacob 2:18-19).

La traduction de Joseph Smith de Luc 12:31 nous 
apprend que le Seigneur commande à ses disciples : 
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« Cherchez plutôt à établir le royaume de Dieu » 
(Traduction de Joseph Smith, Luc 12:34 ; italiques ajou-
tés). Le « royaume de Dieu » désigne l’Église de Jésus-
Christ. « Le but de l’Église est de préparer ses membres 
à vivre éternellement dans le royaume céleste ou 
royaume des cieux » (Guide des Écritures, « Royaume 
de Dieu ou royaume des cieux », scriptures.lds.org). 
Le Sauveur promet à ses apôtres et aux missionnaires 
que, s’ils cherchent à établir le royaume de Dieu, il les 
aidera à subvenir à leurs besoins et leur donnera une 
place dans son royaume.

	 4.	 Note le principe suivant dans ton journal d’étude des 
Écritures : Si nous nous efforçons de faire notre part 

pour établir le royaume de Dieu et sa justice, Dieu aidera à 
subvenir à nos besoins et nous préparera une place dans 
son royaume.

Médite sur la façon dont tu peux t’efforcer d’établir 
le royaume de Dieu. (Pendant que tu réfléchis à cela, 
souviens-toi du principe dégagé plus tôt dans la leçon 
sur le fait de se consacrer aux questions spirituelles 
avant de se préoccuper des temporelles.)

Luc 12:35-59 nous apprend que le Sauveur enseigne à 
ses disciples de préparer sa seconde venue. Il les aide à 
comprendre que l’« on demandera beaucoup à qui l’on 
a beaucoup donné » (Luc 12:48), et il explique que son 
Évangile causera de grandes divisions parmi les gens.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 10:38-12:59 et terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 11 : JOUR 2

Luc 13-15
Introduction
Jésus enseigne le repentir et le royaume de Dieu, et 
fait une guérison le jour du sabbat. Il raconte aussi 
des paraboles pour parler de l’humilité et du prix à 
payer pour être disciple. Les pharisiens et les scribes 
se plaignent que Jésus fréquente les publicains et les 
pécheurs. Jésus répond par les paraboles de la brebis 
égarée, de la drachme perdue et de l’enfant prodigue.

Luc 13:1-14:14
Jésus fait une guérison le jour du sabbat et parle de 
l’humilité et du secours à apporter aux défavorisés
Imagine que tu es assis à table avec des amis et qu’ils 
remarquent un élève mal habillé assis tout seul. 
Quelqu’un de ton groupe fait un commentaire discour-
tois concernant l’apparence de l’élève et beaucoup de 
tes amis se mettent à rire.

Comment pourrais-tu réagir à cette situation ? 	  
	  
	

Pendant que tu étudies Luc 13-14, cherche ce que le 
Sauveur enseigne sur la fréquentation des gens qui 
sont moins favorisés que nous.
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Luc 13 nous apprend que le Sauveur raconte une 
parabole au sujet d’un figuier qui doit être coupé s’il ne 
produit pas de fruit. Cette parabole s’adresse aux Juifs 
qui auraient dû porter de bons fruits et elle enseigne 
que nous périrons si nous ne nous repentons pas. 
Jésus guérit une femme le jour du sabbat. Il compare 
le royaume de Dieu à un grain de sénevé qui , en 
grandissant, devient un grand arbre, et il enseigne qui 
entrera dans son royaume. Il se lamente aussi sur la 
destruction imminente de Jérusalem.

Luc 14:1-6 nous apprend que le Sauveur est invité 
à dîner chez l’un des chefs des pharisiens le jour du 
sabbat. Avant le repas, le Sauveur guérit un homme 
atteint d’hydropisie, maladie qui entraîne un gonfle-
ment du corps à cause d’un épanchement de liquides 
organiques.

Lis Luc 13:15-16 et Luc 14:5-6 en y cherchant ce que 
dit le Sauveur aux pharisiens qui l’accusent d’avoir 
enfreint le sabbat en guérissant la femme et l’homme.
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Que nous apprend l’exemple du Sauveur sur le respect 
et la sanctification du jour du sabbat ? Jésus montre 
ce qu’est un comportement juste le jour du sabbat 
en répondant aux besoins des gens. Cela contraste 
avec certains pharisiens qui justifient qu’on aide 
les animaux mais pas les personnes le jour du sab-
bat. Réfléchis à ce que tu fais le jour du sabbat. Que 
peux-tu faire le jour du sabbat pour être davantage 
comme Jésus ?

Luc 14:7-10 rapporte une parabole que le Sauveur 
raconte pour enseigner une vérité de l’Évangile sur 
la relation entre l’humilité et exaltation. Jésus remar-
que que certains invités à la fête cherchent les places 
d’honneur en s’asseyant à proximité de l’hôte.

Lis Luc 14:11 en y cherchant ce que le Sauveur ensei-
gne sur l’humilité.

Lis Luc 14:12-14 en y cherchant ce que le Sauveur 
enseigne au pharisien qui l’a invité à manger. Pourquoi 
les gens, comme ce pharisien, invitent-ils leurs amis et 
leurs voisins riches ou importants à manger ?

À l’époque du Sauveur, les gens qui étaient estropiés 
(blessés), boiteux ou aveugles avaient souvent du mal 
à subvenir à leurs besoins et étaient pauvres du fait de 
leur handicap. Certains pharisiens méprisaient ces per-
sonnes. Pour quelles raisons aujourd’hui pourrait-on 
mépriser les autres ?

Voici l’un des principes que ces versets nous appren-
nent : Si nous essayons d’aider les personnes qui 
sont moins favorisées que nous, le Seigneur nous 
récompensera.

En plus de nous récompenser à la résurrection, le 
Seigneur nous bénira aussi dans cette vie lorsque nous 
essayons d’aider les gens qui sont moins favorisés que 
nous (voir Matthieu 6:4).

	1.	 Fais au moins une des activités suivantes dans ton 
journal d’étude des Écritures :

	a.	Raconte une occasion où toi ou quelqu’un que tu connais 
avez été bénis pour avoir aidé quelqu’un qui était défavorisé. 
(Être « défavorisé » peut désigner d’autres situations que le 
manque de biens matériels ; par exemple, il peut s’agir de 
quelqu’un qui est seul ou qui n’a pas d’amis.)

	b.	Demande-toi comment tu peux aider les personnes qui sont 
moins favorisées que toi et fixe-toi le but par écrit de leur 
rendre service.

Luc 14:15-35
Jésus raconte la parabole des conviés et parle du prix à 
payer pour être disciple
Que pourrait-on nous demander de sacrifier ou 
d’abandonner en qualité de disciples de Jésus-Christ ? 	 
	  
	

Quelles excuses pourrait-on être tenté de donner pour 
éviter de faire ces sacrifices ? 	  
	  
	

Après que le Sauveur a conseillé au pharisien d’invi-
ter les défavorisés à manger, quelqu’un dans la salle 
lui dit : « Heureux celui qui prendra son repas dans 
le royaume de Dieu !» (Luc 14:15). En réponse à cette 
affirmation, le Sauveur raconte la parabole des conviés.

Lis Luc 14:16-24 en y cherchant l’invitation reçue par 
les gens de la parabole et les excuses données par ceux 
qui rejettent l’invitation.

Jésus s’adresse aux Juifs qui se comportent comme ces 
personnes de la parabole qui sont invitées en premier à 
la fête. En quoi l’Évangile de Jésus-Christ est-il comme 
une grande fête ? Quelles sont les excuses données 
par les gens qui n’acceptent pas l’invitation au grand 
souper ? Qu’est-ce que ces excuses révèlent sur les 
priorités de ces personnes ?

Cette parabole nous apprend que, si nous plaçons 
d’autres priorités avant le Seigneur et son Évangile, 
nous perdrons les bénédictions que nous aurions 
pu recevoir.

Regarde la liste que tu as faite des choses que l’on 
pourrait te demander de sacrifier ou d’abandonner 
en qualité de disciple de Jésus-Christ. Quelles béné-
dictions pourrais-tu perdre si tu n’es pas disposé à 
faire ces sacrifices ? As-tu déjà eu l’impression d’avoir 
sacrifié quelque chose pour ensuite prendre conscience 
que les bénédictions que tu as reçues sont plus grandes 
que ce que tu pensais sacrifier ?

Après avoir raconté cette parabole, le Sauveur parle à 
la foule de ce qu’il demande de ses disciples. Lis Luc 
14:25-27 en y cherchant ce que le Sauveur dit que ses 
disciples doivent être disposés à faire.

« Dans le contexte de Luc 14:26, le mot grec traduit par 
’haine’ signifie ’aimer moins’ ou ’estimer moins’. Le 
Sauveur ne révoque pas le commandement d’honorer 
son père et sa mère (voir Exode 20:12) ; il parle de prio-
rités. Pour un disciple, le dévouement à la famille doit 
passer après le dévouement à Dieu » (New Testament 
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relève la raison pour laquelle l’objet de la parabole a 
été perdu et comment il a été retrouvé.

Lis chaque parabole en y cherchant la réponse aux 
questions figurant dans la colonne de gauche du 
tableau suivant. Note ta réponse dans l’espace prévu.

Parabole de la brebis égarée, de la drachme perdue et 
du fils prodigue.

Questions Luc 15:3-7 Luc 15:8-10 Luc 15:11-32

Qu’est-ce 
qui est 
perdu ?

Pourquoi 
est-ce 
perdu ?

Comment 
l’a-t-on 
retrouvé ?

Quels 
mots ou 
expressions 
décrivent la 
réaction des 
personnes 
qui l’ont 
retrouvé ?

Remarque que la brebis s’est égarée en suivant le cours 
normal de sa vie, la drachme a été perdue à cause de 
la négligence et de l’insouciance de sa propriétaire et 
le fils prodigue (dépensier ou imprudent) s’est égaré à 
cause de sa propre rébellion.

À ton avis, quelle est notre responsabilité envers les 
personnes qui sont égarées, quelle que soit la raison 
qui les a conduites à se perdre ?

Remarque les expressions qui décrivent les réactions 
des personnes qui ont retrouvé l’animal, l’objet et la 
personne. Souviens-toi qu’un des buts de ces para-
boles est de réprimander la suffisance des pharisiens 
et des scribes qui murmurent parce que Jésus parle 
aux publicains et aux pécheurs. Lorsque Jésus dit 
qu’il y aura plus de joie dans le ciel « pour un seul 
pécheur qui se repent, que pour quatre-vingt-dix-
neuf justes qui n’ont pas besoin de repentance » 
(Luc 15:7), il enseigne qu’il y aura davantage de joie 
dans le ciel pour un pécheur repentant que pour 

La brebis égarée

La drachme perdue

Le fils prodigue

Student Manual, manuel du Département d’Éducation 
de l’Église, p. 165 ; voir également Matthieu 10:37).

Le mot croix dans Luc 14:27 fait référence à la cruci-
fixion et représente la disposition à faire des sacrifices. 
La traduction de Joseph Smith nous aide à compren-
dre que « porter sa croix » (voir Luc 14:27) signifie 
« se refuser toute impiété et toute convoitise profane, 
et garder [l]es commandements [du Seigneur] » 
(Traduction de Joseph Smith, Matthieu 16:26, dans le 
Guide des Écritures).

Ces versets nous enseignent que les disciples de 
Jésus-Christ doivent être disposés à tout sacrifier 
pour le suivre. Tu pourrais noter cette vérité dans la 
marge de tes Écritures à côté de Luc 14:25-27.

Après avoir dit ce que ses disciples doivent être dispo-
sés à faire, Jésus ajoute : « C’est pourquoi, ancrez dans 
votre cœur la résolution que vous ferez ce que je vous 
enseignerai et vous commanderai. » (Traduction de 
Joseph Smith, Luc 14:28) Le mot ancrer signifie ici pren-
dre la résolution ou décider fermement. Ce verset nous 
apprend que, lorsque nous résolvons de tout notre 
cœur de faire ce que Jésus-Christ nous enseigne et 
nous commande, nous devenons ses disciples.

Médite sur la façon d’atteindre un point dans notre vie 
de disciple où nous résolvons vraiment de tout notre 
cœur de faire ce que Jésus-Christ nous enseigne et 
nous commande de faire.

Après avoir enseigné ces principes sur la condition de 
disciple, le Sauveur fait deux analogies. Lis Luc 14:28-
30 et Luc 14:31-33 en réfléchissant à ce que montrent 
ces deux analogies.

Tour dans le village de Nazareth en Israël, similaire à la tour décrite 
dans Luc 14:28-30

Le Sauveur veut que ses disciples s’examinent atten-
tivement pour voir s’ils sont disposés à faire tous les 
sacrifices requis afin de continuer à être ses disciples 

jusqu’à la fin. Tu pourrais marquer Luc 14:33, qui 
résume les enseignements du Sauveur rapportés dans 
ce chapitre.

	 2.	 Pense à ce que va te coûter, ou exiger de toi, d’être un 
véritable disciple du Seigneur Jésus-Christ. Réfléchis aux 

bénédictions que l’on reçoit quand on vit l’Évangile et à la 
récompense de la vie éternelle. Quelles décisions peux-tu prendre 
dès maintenant qui vont t’aider à placer le Seigneur avant toutes 
tes autres priorités ? Réponds à cette question dans ton journal 
d’étude des Écritures et note quelques buts qui peuvent t’aider à 
devenir un meilleur disciple de Jésus-Christ.

Luc 15
Jésus raconte la parabole de la brebis égarée, de la 
drachme perdue et du fils prodigue
Pense à une occasion où tu as retrouvé quelque chose 
d’important que tu avais perdu. Qu’est-ce que tu as 
ressenti ?

Pense à quelqu’un que tu 
connais qui est spiri-
tuellement « égaré ». 
Cela peut être quelqu’un 
qui n’a pas encore reçu 
l’Évangile rétabli de 
Jésus-Christ ou dont 
la vie actuelle n’est pas 
conforme aux enseigne-
ments de l’Évangile.

Pendant que tu étu-
dies Luc 15, relève les 
vérités concernant ce 
qu’éprouve notre Père 
céleste pour les person-
nes qui sont spirituel-
lement égarées, et la 
responsabilité que nous 
avons à leur égard.

Lis Luc 15:1-2 en y cher-
chant ce dont les phari-
siens se plaignent.

En réponse aux mur-
mures des pharisiens et 
des scribes, le Sauveur 
raconte trois parabo-
les : l’une qui parle d’une brebis, la deuxième d’une 
drachme et l’autre d’un fils. Ces paraboles ont pour but 
de rendre l’espoir aux pécheurs, et de réprimander et 
de condamner l’hypocrisie et la suffisance des scribes 
et des pharisiens. Pendant que tu étudies ces paraboles, 
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relève la raison pour laquelle l’objet de la parabole a 
été perdu et comment il a été retrouvé.

Lis chaque parabole en y cherchant la réponse aux 
questions figurant dans la colonne de gauche du 
tableau suivant. Note ta réponse dans l’espace prévu.

Parabole de la brebis égarée, de la drachme perdue et 
du fils prodigue.

Questions Luc 15:3-7 Luc 15:8-10 Luc 15:11-32

Qu’est-ce 
qui est 
perdu ?

Pourquoi 
est-ce 
perdu ?

Comment 
l’a-t-on 
retrouvé ?

Quels 
mots ou 
expressions 
décrivent la 
réaction des 
personnes 
qui l’ont 
retrouvé ?

Remarque que la brebis s’est égarée en suivant le cours 
normal de sa vie, la drachme a été perdue à cause de 
la négligence et de l’insouciance de sa propriétaire et 
le fils prodigue (dépensier ou imprudent) s’est égaré à 
cause de sa propre rébellion.

À ton avis, quelle est notre responsabilité envers les 
personnes qui sont égarées, quelle que soit la raison 
qui les a conduites à se perdre ?

Remarque les expressions qui décrivent les réactions 
des personnes qui ont retrouvé l’animal, l’objet et la 
personne. Souviens-toi qu’un des buts de ces para-
boles est de réprimander la suffisance des pharisiens 
et des scribes qui murmurent parce que Jésus parle 
aux publicains et aux pécheurs. Lorsque Jésus dit 
qu’il y aura plus de joie dans le ciel « pour un seul 
pécheur qui se repent, que pour quatre-vingt-dix-
neuf justes qui n’ont pas besoin de repentance » 
(Luc 15:7), il enseigne qu’il y aura davantage de joie 
dans le ciel pour un pécheur repentant que pour 

quatre-vingt-dix-neuf pharisiens et scribes bien-
pensants qui, dans leur orgueil, croient qu’ils n’ont pas 
besoin de repentir.

« Son père le vit et […] courut se jeter à son cou et le baisa »  
(Luc 15:20).

D’après les réactions des personnes qui ont retrouvé 
ce qui était perdu, comment terminerais-tu la phrase 
suivante : Quand nous aidons les autres à éprouver 
le désir de se repentir, nous ressentons 	  
	 .

	3.	 Réponds à la question suivante dans ton journal 
d’étude des Écritures : Que peux-tu faire pour aider 

quelqu’un qui est spirituellement égaré à éprouver le désir de se 
repentir ou de se rapprocher de notre Père céleste ?

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 13-15 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

La brebis égarée

La drachme perdue

Le fils prodigue
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SECTION 11 : JOUR 3

Luc 16
Introduction
Jésus raconte la parabole de l’économe infidèle. Les 
pharisiens entendent les enseignements de Jésus et se 
moquent de lui. Jésus réprimande alors les pharisiens 
et leur raconte la parabole du mauvais riche et du 
pauvre Lazare.

Luc 16:1-12
Jésus raconte la parabole de l’économe infidèle
Dans l’espace prévu, note les choses profanes dans 
lesquels les gens mettent souvent leur cœur et qu’ils 
cherchent à obtenir : 	  
	  
	

Fais maintenant la liste des richesses éternelles que 
notre Père céleste veut que nous recherchions (par 
exemple une famille éternelle ou la paix) : 	  
	  
	

Nous pouvons avoir certaines de ces richesses éternel-
les dans cette vie. Entoure une ou deux des richesses 
éternelles de ta liste qui sont particulièrement impor-
tantes pour toi. Pendant que tu étudies Luc 16, relève 
les vérités qui peuvent t’aider à obtenir les richesses 
éternelles.

Après avoir raconté la parabole de la brebis égarée, de 
la drachme perdue et de l’enfant prodigue, le Sauveur 
raconte à ses disciples la parabole de l’économe infi-
dèle. Un économe est quelqu’un qui gère les affaires, 
l’argent et les biens de quelqu’un d’autre.

Lis Luc 16:1-2 en y cherchant ce que l’homme riche de 
la parabole apprend au sujet de son économe.

Remarque ce que l’économe est accusé de faire avec 
les biens de l’homme riche. En conséquence de son 
gaspillage, l’économe va perdre son poste.

Luc 16:3-7 rapporte que l’économe s’inquiète de ce 
qu’il va faire lorsqu’il aura perdu son travail parce qu’il 
ne pense pas parvenir à faire un travail manuel et a 
trop honte de mendier. Il élabore un plan qui, selon lui, 
va lui procurer des occasions de travail chez d’autres 
personnes. Il va voir deux débiteurs de l’homme riche 
et réduit considérablement leurs dettes, ce qui, espère-
t-il, lui vaudra leur faveur.

Lis Luc 16:8 en y cherchant comment l’homme riche 
réagit lorsqu’il apprend ce qu’a fait son économe. Il 

peut être utile de savoir que les « enfants de ce siècle » 
sont les gens matérialistes et les « enfants de lumière » 
sont les disciples de Dieu ou les personnes spirituelles.

Remarque que l’homme riche loue l’intelligence avec 
laquelle l’économe a obtenu la faveur de ses débiteurs. 
Il ne fait pas l’éloge de sa malhonnêteté.

James E. Talmage, du Collège des douze 
apôtres, a expliqué ce que le Sauveur 
enseigne dans la parabole de l’économe 
infidèle : « Le but de notre Seigneur était 
de faire ressortir le contraste entre le soin, 
l’attention et le dévouement des hommes 

engagés dans les affaires financières de la terre, et 
l’attitude peu engagée de beaucoup de gens qui 
professent rechercher les richesses spirituelles. Les 
matérialistes ne manquent pas de prévoir pour leur 
avenir ; dans leur avidité, ils se rendent coupables de 
péchés pour amasser de grandes quantités; tandis que 
’les enfants de lumière’, ou ceux qui croient que la 
richesse spirituelle est supérieure aux biens terrestres, 
sont moins énergiques, prudents ou sages » (voir Jésus 
le Christ, 1991, p. 503)

Lis Luc 16:10-12 en y cherchant ce que le Sauveur dit 
que nous devons faire pour bénéficier de richesses 
éternelles. Remarque que le mot Mamon au verset 11 
désigne les richesses terrestres, notamment l’argent 
et les biens. Il peut aussi être utile de savoir qu’être 
« fidèles dans les moindres choses » (Luc 16:10) signi-
fie faire un usage juste des richesses terrestres.

Les enseignements du Sauveur rapportés dans Luc 
16:1-12 nous apprennent que, si nous nous prépa-
rons avec sagesse pour notre avenir éternel et fai-
sons un usage juste des richesses terrestres, nous 
pouvons être bénis avec les richesses éternelles.

	1.	 Réponds à au moins une des deux questions 
suivantes dans ton journal d’étude des Écritures :

	a.	Comment l’usage juste que nous faisons des richesses 
terrestres reflète-t-il notre dignité de nous voir confier des 
richesses éternelles ?

	b.	Comment peux-tu, en tant que jeune, faire un usage juste des 
richesses terrestres ? Comment pourras-tu faire cela quand tu 
seras adulte ? (Voir Jacob 2:17-19.)

Luc 16:13-31
Jésus réprimande les pharisiens et leur raconte la parabole 
du mauvais riche et du pauvre Lazare
Pendant que tu étudies Luc 16:13-26, réfléchis à la 
façon dont les richesses terrestres peuvent empêcher 
certaines personnes d’obtenir les richesses éternelles.
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Comme le rapporte Luc 16:13-14, le Sauveur enseigne 
que nous ne pouvons pas servir Dieu et Mamon (voir 
Luc 16:13). Les pharisiens entendent les enseigne-
ments de Jésus et se moquent de lui (voir Luc 16:14). 
Dans Luc 16:14, cherche le mot qui décrit les phari-
siens et donne la raison pour laquelle ils se moquent 
du Sauveur pour ses enseignements.

Les pharisiens sont avares, ce qui signifie qu’ils veu-
lent égoïstement davantage de biens, notamment les 
choses qui appartiennent aux autres. Ils convoitent les 
richesses et le pouvoir terrestres (voir Matthieu 23:2-
6, 14). À ton avis, pourquoi leur convoitise les fait-elle 
se moquer du Sauveur ?

Lis la Traduction de Joseph Smith, Luc 16:16-23 (dans 
le Guide des Écritures) en y cherchant les autres 
éléments de compréhension qu’elle apporte sur la 
conversation entre les pharisiens et le Sauveur.

Ces versets nous apprennent que les pharisiens affir-
ment que la loi de Moïse est leur loi; c’est pourquoi ils 
ne veulent pas de Jésus pour juge. Jésus explique que 
la loi de Moïse et les prophètes ont témoigné de lui. Il 
demande aux pharisiens pourquoi ils nient ce qui est 
écrit et il les réprimande pour avoir « détourn[é] la voie 
droite » (Traduction de Joseph Smith, Luc 16:21). Pour 
aider ces pharisiens avares à comprendre leur compor-
tement et ses conséquences, le Sauveur les compare 
à l’homme riche de la parabole rapportée dans Luc 
16:19-31.

Pendant que tu lis Luc 
16:19-31, imagine les 
personnages de cette 
parabole et leurs inte-
ractions. Tu pourrais lire 
ces versets à haute voix, 
comme si tu te trou-
vais devant un public, 
citant les paroles du 
Sauveur (Luc 16:19-
23), de l’homme riche 
(Luc 16:24, 27, 28, 30) et 
d’Abraham (Luc 16:25, 
26, 29, 31). Il peut être 
utile de savoir que « le 
sein d’Abraham » (Luc 
16:22) représente le para-
dis dans le monde des 
esprits et que « le séjour 
des morts » (Luc 16:23) 
désigne la prison d’esprit 

(voir Bible Dictionary, « Abraham’s Bosom », « Hell »).

Hell

(Paradise)
Abraham’s Bosom

(Spirit Prison)

GulfAbîme

Sein d’Abraham 
(Paradis)

Séjour des 
morts 

(Prison des 
esprits)

Quelle est la différence entre la vie de l’homme riche et 
celle de Lazare ?

Comment la convoitise de l’homme riche, ou son 
amour des biens matériels, l’affecte-t-elle après sa 
mort ?

À ton avis, qu’est-ce que cette parabole est censée 
enseigner aux pharisiens ?

Cette parabole nous apprend que, si nous sommes 
avares et ne faisons pas un usage juste de nos biens 
matériels, nous finirons par connaître la souffrance 
et le regret (voir également D&A 104:18).

Les chiens lèchent les ulcères du pauvre Lazare, couché à la porte de 
l’homme riche.

Cette parabole peut nous apprendre une autre vérité. 
D’après Luc 16:30, que croit l’homme riche qu’il va 
arriver si Lazare apparaît à ses frères ?

Pendant ton étude, le fait 
d’imaginer ce que disent les 
Écritures rend le récit plus 
vivant et plus réel. Cela peut 
t’aider à mieux comprendre 
les personnes et les situations 
rapportées dans les Écritures 
et, ainsi, analyser plus effica-
cement et mieux comprendre 
les événements scripturaires. 
Pendant ta lecture, cherche les 
détails qui t’aident à visualiser 
les événements et imagine 
que tu y es présent.

Visualise les 
événements décrits 
dans les Écritures
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L’homme riche croit que ses frères se repentiront et 
se convertiront à la vérité si Lazare leur apparaît. La 
conversion est un « changement de croyance, de cœur 
et de vie pour accepter la volonté de Dieu et s’y confor-
mer » (Guide des Écritures, « Conversion, Converti », 
scriptures.lds.org).

D’après Luc 16:29, 31, pourquoi Abraham n’envoie-t-il 
pas Lazare chez les frères de l’homme riche ?

En mentionnant « Moïse et les prophètes », le Sauveur 
fait de nouveau référence aux Écritures auxquelles les 
pharisiens affirment croire et se conformer alors qu’en 
réalité ils les rejettent.

Cette parabole nous apprend que la conversion se 
produit quand on croit et écoute les paroles des 
prophètes, et non quand on est témoin de miracles 
ou que l’on voit des anges.

	2.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	À ton avis, pourquoi la conversion se produit-elle d’abord 
quand on croit et écoute les paroles des prophètes, et non 
quand on est témoin de miracles ou qu’on voit des anges ?

	b.	Quels sont les enseignements des prophètes qui ont influencé 
ta conversion ?

Note sur un morceau de papier un but sur la façon 
dont tu peux mieux croire ou écouter les enseigne-
ments et les conseils spécifiques des prophètes afin 
que ta conversion soit renforcée. Pour trouver des 
idées, tu pourrais relire la brochure Jeunes, soyez forts. 
Mets le papier à un endroit où tu le verras chaque 
jour afin de te rappeler ton but, par exemple dans tes 
Écritures.

	3.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 16 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 11 : JOUR 4

Luc 17
Introduction
Jésus enseigne à ses disciples qu’il faut pardonner 
aux autres. Après cela, les apôtres demandent à Jésus 

d’augmenter leur foi. En réponse, le Sauveur ensei-
gne la parabole du serviteur inutile. Plus tard, Jésus 
guérit dix lépreux, mais un seul revient le remercier. 
Le Sauveur est confronté aux pharisiens. Il parle de la 
venue du royaume de Dieu.

Luc 17:1-10
Les apôtres demandent à Jésus d’augmenter leur foi

	 1.	 Pense à des situations qui pourraient exiger que tu 
fasses preuve de foi, par exemple lorsque tu dois demander 

une bénédiction de la prêtrise, payer la dîme, faire un discours ou 
donner une leçon à l’Église. Note ta liste dans ton journal d’étude 
des Écritures. Réponds ensuite aux questions suivantes : As-tu déjà 
eu envie d’avoir une plus grande foi ? Si c’est le cas, quelles 
expériences as-tu vécues qui ont suscité ce désir ?

Pendant que tu étudies Luc 17, relève les principes qui 
peuvent t’aider à augmenter ta foi.

Luc 17:1-2 rapporte que le Sauveur enseigne à ses 
disciples que celui qui tente quelqu’un pour qu’il pèche 
sera tenu pour responsable.

Lis Luc 17:3-4 en y cherchant le commandement 
donné par le Sauveur à ses disciples qui pourrait 
nécessiter de la foi. Tu pourrais marquer ce commande-
ment dans tes Écritures.

Pourquoi pourrait-il être difficile de pardonner à quel-
qu’un qui nous a fait du mal de façon répétée. 	  
	  
	

Lis Luc 17:5 en y cherchant ce que les apôtres désirent 
du Sauveur après son enseignement sur le pardon.

En quoi le fait de chercher à avoir davantage foi au 
Seigneur peut-il les aider à obéir au commandement 
de pardonner aux autres ? 	  
	  
	

Comme le rapporte Luc 17:6, le Sauveur répond à 
la requête des apôtres d’avoir plus de foi en témoi-
gnant que la foi de la taille d’un grain de sénevé peut 
produire des miracles. Pour les aider à savoir com-
ment développer leur foi, Jésus leur raconte alors une 
parabole décrivant la relation entre un maître et son 
serviteur.

Lis Luc 17:7-10 en y cherchant ce que le Maître attend 
de son serviteur.

À l’époque biblique, un maître subvenait à tous les 
besoins de son serviteur tant que celui-ci accomplissait 
ce qui était attendu de lui. Ainsi, le maître n’avait pas 
besoin d’être particulièrement reconnaissant envers 
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son serviteur ou de se sentir redevable envers lui pour 
l’accomplissement de ses responsabilités.

Demande-toi en quoi notre Père céleste est comme le 
maître de cette parabole.

Dans Luc 17:10, tu pourrais marquer l’expression « fait 
tout ce qui vous a été ordonné ».

	 2.	 Écris ce qui suit dans ton journal d’étude des 
Écritures : Notre foi augmente lorsque nous nous 

efforçons de faire tout ce que notre Père céleste commande. Tu 
compléteras cette affirmation plus tard.

Dans Luc 17:10, tu pourrais marquer ce que les ser-
viteurs doivent dire après avoir fait ce qui leur a été 
commandé.

Reconnaître que nous sommes des serviteurs inutiles 
signifie que nous reconnaissons que même si nous 
respectons bien les commandements, nous sommes 
toujours redevables à Dieu. Il nous bénit avec tant de 
générosité que nous ne pouvons jamais le lui rendre, 
même lorsque nous sommes obéissants et faisons le 
bien (voir Mosiah 2:20-26).

	 3.	 Complète la phrase que tu as notée dans ton journal 
d’étude des Écritures afin qu’elle exprime le principe 

suivant : Notre foi augmente lorsque nous nous efforçons 
de faire tout ce que notre Père céleste commande et 
lorsque nous nous souvenons que nous lui sommes 
toujours redevables. Réponds ensuite à la question suivante : 
Comment le fait de nous efforcer de faire tout ce que Dieu 
commande augmente-t-il notre foi ?

Le Président Grant a enseigné l’impor-
tance de faire notre devoir en servant 
Dieu : « Nul, homme ou femme, ne risque 
de perdre sa foi en cette Église s’il est 
humble, adonné à la prière et obéissant 
dans l’accomplissement de ses devoirs. Je 

n’ai jamais vu une telle personne perdre sa foi. Lorsque 
nous nous acquittons de nos responsabilités, notre foi 
se développe jusqu’à devenir une connaissance 
parfaite » (Enseignements des présidents de l’Église, 
Heber J. Grant, 2002, p. 29).

Pense à une occasion où tu as respecté les comman-
dements ou accompli ton devoir envers Dieu avec 
obéissance et ressenti une augmentation de ta foi à la 
suite de cela.

Luc 17:11-19
Jésus guérit dix lépreux

D’après ce que tu sais de la lèpre, termine la phrase 
suivante : À l’époque biblique, il était difficile d’avoir la 
lèpre parce que 	  
	 .

La lèpre est une maladie qui peut défigurer et entraî-
ner la mort. Les lépreux étaient séparés du reste de la 
société pour protéger la santé des autres, et ils devaient 
crier de loin « Impur ! » afin d’avertir quiconque s’ap-
prochait d’eux (voir le Guide des Écritures, « Lèpre »).

Lis Luc 17:11-12 en y cherchant qui Jésus rencontre 
lorsqu’il s’arrête à un village pendant qu’il fait route 
vers Jérusalem.

Si tu avais été un de ces lépreux, qu’aurais-tu éprouvé 
en voyant Jésus ?

Lis Luc 17: 13-14 en y cherchant ce que les lépreux 
disent au Sauveur et ce qu’il leur répond.

La loi de Moïse exigeait que les lépreux guéris se mon-
trent aux sacrificateurs afin d’être de nouveau admis 
dans la société (voir Lévitique 14). Tu pourrais marquer 
dans tes Écritures ce qui arrive pendant que les lépreux 
vont se montrer au sacrificateur.

Luc 17:14 nous apprend que nous recevons les béné-
dictions du Seigneur lorsque nous faisons ce qu’il 
nous commande.

Demande-toi comment ta vie aurait changé si tu avais 
été un des lépreux qui ont été guéris. Qu’aurais-tu fait 
une fois que tu aurais compris que tu étais guéri de la 
lèpre ?

Lis Luc 17:15-19 en y cherchant comment un des 
lépreux réagit différemment des autres.

Le lépreux qui est revenu remercier nous apprend qu’il 
est important d’exprimer notre reconnaissance 
pour les bénédictions que nous recevons.
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À ton avis, pourquoi est-il important d’exprimer notre 
reconnaissance à Dieu pour les bénédictions que nous 
recevons ? 	  
	  
	

En quoi ressemblons-nous parfois aux neuf lépreux ?

Pendant que tu lis la citation suivante du 
président Monson, marque ce qui va 
arriver lorsque nous exprimons notre 
reconnaissance à notre Père céleste : 
« Mes frères et sœurs, nous souvenons-
nous de remercier pour les bénédictions 

que nous recevons ? Lorsque nous remercions sincère-
ment, non seulement cela nous aide à prendre 
conscience de nos bénédictions mais cela ouvre aussi 
les portes des cieux et nous aide à ressentir l’amour de 
Dieu » (« Le don divin de la reconnaissance », Le 
Liahona, novembre 2010, p. 87).

Dans Luc 17:19, tu pourrais marquer ce qui, selon les 
paroles du Sauveur, est arrivé au lépreux qui a remercié.

Comment le fait de remercier le Seigneur pour nos béné-
dictions peut-il nous aider à nous purifier ? 	  
	  
	

	 4.	 Dans ton journal 
d’étude des Écritures, 

note les bénédictions 
particulières de notre Père 
céleste pour lesquelles tu es 
reconnaissant. Fais la liste des 
choses que tu peux faire pour 
montrer ta reconnaissance 
pour ces bénédictions.

Luc 17:20-37
Jésus parle de la venue du 
royaume de Dieu
Dans Luc 17:20-37, Jésus 
parle de sa seconde 
venue. Tu as étudié des 
parties de ce passage 

pendant ton étude de Matthieu 24 et de Joseph Smith, 
Matthieu.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 17 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 12 : JOUR 1

Luc 18-21
Introduction
Pendant qu’il fait route pour la dernière fois en direc-
tion de Jérusalem, Jésus enseigne son Évangile et 
accomplit des miracles parmi le peuple. Il entre triom-
phalement à Jérusalem, purifie de nouveau le temple et 
y instruit le peuple.

Luc 18-21
En route pour Jérusalem, le Sauveur instruit le peuple
Tu connais déjà de nombreux événements rapportés 
dans Luc 18-21 grâce à ton étude de Matthieu et de 
Marc.

Pendant qu’il se rend 
pour la dernière fois 
à Jérusalem, Jésus-
Christ raconte plusieurs 
paraboles et guérit de 
nombreuses personnes. 
Il invite un jeune homme 
riche à donner tous ses 
biens aux pauvres et à le 
suivre. Il guérit un aveu-
gle. Malgré les moque-
ries, il mange avec un 
des chefs publicains de 
Jéricho. (Voir également Matthieu 19-20 ; Marc 10.)

Jésus arrive à Jérusalem et entre dans la ville sur le dos 
d’un ânon, au milieu des cris et des louanges. Il chasse 
de nouveau les changeurs du temple, y instruit le peu-
ple et répond aux questions des souverains sacrifica-
teurs et des scribes. Il fait l’éloge d’une veuve qui offre 
deux petites pièces au trésor du temple. Il parle aussi à 
ses disciples de sa seconde venue.

La plupart des événements que tu vas étudier dans 
cette leçon sont propres à l’évangile de Luc. Pour te 
préparer à étudier Luc 18-21, réponds aux questions 
suivantes dans l’espace prévu :

Qu’est-ce qui montre que quelqu’un veut sincèrement 
se rapprocher du Seigneur ? Quels comportements 
montrent que l’on veut vraiment être pardonné et que 
l’on désire l’aide du Seigneur ? 	  
	  
	

Lis tous les passages scripturaires du tableau ci-
dessous et réfléchis à la réponse aux questions. Tu 
pourrais marquer ce que tu as trouvé.

Quand nous prenons le temps 
d’évaluer honnêtement notre 
façon de vivre un principe de 
l’Évangile, nous donnons au 
Saint-Esprit la possibilité de 
nous aider à prendre 
conscience de ce que nous fai-
sons de bien et de ce que 
nous pouvons améliorer. En 
faisant ton évaluation person-
nelle, efforce-toi de rechercher 
l’inspiration de l’Esprit-Saint et 
d’être totalement honnête.

Évalue ta vie
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Parabole ou 
récit

Vocabulaire Personnage 
principal

Points de 
doctrine ou 
principes

Luc 18:1-8 Se 
relâcher : se 
décourager 
ou se lasser

Veuve

Luc 18:9-14 Justifié : 
accepté ou 
purifié

Publicain

Luc 18:35-43 Aveugle

Luc 19:1-10 Faire du 
tort : 
utiliser des 
méthodes ou 
des moyens 
injustes

Zachée

Questions à méditer
•	Que désire le personnage principal ?
•	Que fait la personne pour montrer que son désir est 

sincère ?
•	Que se passe-t-il en raison de son comportement fidèle ?

	1.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Quels points communs y a-t-il entre les actes de chaque 
personnage principal ?

	b.	Quels points communs y a-t-il entre ce qu’a reçu chaque 
personnage principal en conséquence de ce qu’il a fait ?

Ces histoires enseignent que, si nous sommes sincè-
res et persévérants dans l’exercice de notre foi au 
Seigneur, nous pouvons obtenir sa miséricorde.

Lis la déclaration suivante de David A. Bednar, du 
Collège des douze apôtres, en y cherchant ce qui mon-
tre notre foi au Seigneur : « La véritable foi est centrée 
sur le Seigneur Jésus-Christ et conduit toujours à agir 
avec justice.(voir « Demandez avec foi », Le Liahona, 
mai 2008, p. 95).

Tu pourrais noter cette phrase dans la marge de tes 
Écritures.

	 2.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, note comment 
actuellement tu peux faire preuve de foi en Jésus-Christ. 

Quelles sont les bénédictions qui découlent de l’exercice quotidien 
de la foi en Jésus-Christ ?

Lis la déclaration suivante de frère Bednar, en y cherchant 
ce que signifie connaître la miséricorde du Seigneur :

« Je crois que, par l’étude, l’observation, la 
méditation et la prière personnelles, je 
commence à mieux comprendre que les 
tendres miséricordes du Seigneur, très 
personnelles et individualisées, sont les 
bénédictions, la force, la protection, les 

promesses, les conseils, les bontés, le réconfort, le soutien 
et les dons spirituels que nous recevons de Jésus-Christ 
et grâce à lui. En vérité, le Seigneur adapte sa miséricorde 
à la situation des enfants des hommes (voir D&A 46:15).

« […] Je pense que l’une des façons dont le Seigneur 
vient à chacun de nous, c’est par l’intermédiaire de ses 
abondantes et tendres miséricordes. Quand vous et 
moi rencontrons des difficultés et des épreuves dans 
la vie, le don de la foi, ainsi qu’une légitime confiance 
en soi qui va au-delà de nos propres capacités, sont 
deux exemples des tendres miséricordes du Seigneur. 
Le repentir, le pardon des péchés et la paix de la 
conscience sont des exemples des tendres miséricor-
des du Seigneur. La ténacité et la force morale qui 
nous permettent d’aller de l’avant avec bonne humeur 
malgré les handicaps physiques et les difficultés spiri-
tuelles sont des exemples des tendres miséricordes du 
Seigneur » (« Les tendres miséricordes du Seigneur », 
Le Liahona, mai 2005, p. 99-100).

	3.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Comment toi ou quelqu’un que tu connais avez fait preuve de 
foi en Jésus-Christ ? De quelle miséricorde avez-vous 
bénéficié à la suite de cela ?

	b.	Demande-toi comment tu désires l’aide ou la miséricorde du 
Seigneur dans ta vie. Que vas-tu faire pour faire preuve de foi 
au Seigneur afin de bénéficier de sa miséricorde ?

	4.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 18-21 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 12 : JOUR 2

Luc 22
Introduction
À l’approche de la fin de son ministère terrestre, Jésus 
institue la Sainte-Cène, enseigne à ses disciples à servir 
les autres et commande à Pierre d’affermir ses frères. Le 
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sacrifice expiatoire du Sauveur commence dans le jar-
din de Gethsémané. Il est arrêté et jugé devant Caïphe. 
Pendant que le Sauveur est jugé, Pierre nie le connaître.

Luc 22:1-38
Le Sauveur institue la Sainte-Cène et instruit ses apôtres
Imagine qu’un membre de ta famille et toi êtes assis 
par terre chez toi. Le membre de ta famille veut se 
lever et te demande de l’aider. Comment peux-tu l’ai-
der si tu restes assis par terre ? Quelle différence cela 
fait-il si tu te lèves en premier ?

Cette analogie peut t’aider à comprendre ce que nous 
pouvons faire pour aider les autres à s’améliorer spiri-
tuellement.

Pendant que tu étudies Luc 22, relève les vérités qui 
vont t’aider à savoir comment aider les autres à s’élever 
spirituellement.

Luc 22:1-30 nous apprend que, vers la fin de son 
ministère terrestre, le Sauveur se réunit avec ses 
apôtres pour célébrer la Pâque. À ce moment-là, 
il annonce que l’un d’eux va le trahir ; il institue la 
Sainte-Cène et commande qu’elle soit faite en souve-
nir de lui ; il leur enseigne aussi que ceux qui servent 
les autres sont les plus grands de tous. Le Sauveur féli-
cite ses apôtres pour être restés avec lui et leur promet 
qu’un jour ils seront assis sur des trônes et jugeront les 
douze tribus d’Israël.

Lis Luc 22:31-32 en y cherchant ce que, d’après le 
Sauveur, Satan désire.

La traduction de Joseph Smith clarifie ainsi le verset 31 : 
« Le Seigneur dit : Simon, Simon, Satan vous a récla-
més, afin de cribler les enfants du royaume comme le 
froment » (Traduction de Joseph Smith, Luc 22:31). En 
d’autres termes, Satan veut piéger Pierre afin de pouvoir 
piéger plus facilement les autres membres de l’Église.

« On crible le blé en séparant les grains de blé de leur 
enveloppe. On garde le précieux grain et on se débar-
rasse de la balle. Si les saints cèdent à la tentation 
et prennent part aux péchés du monde, ils perdent 
leur spécificité et deviennent comme la balle » (New 
Testament Student Manual, manuel du Département 
d’Éducation de l’Église, 2014, p. 183). Dans l’analogie 
du Sauveur, la foi et le témoignage de Pierre et d’autres 
peuvent être comme le grain que Satan désire séparer 
ou leur enlever.

Cite une ou deux choses que tu as apprises sur Pierre 
qui montrent qu’il a déjà un témoignage de Jésus-
Christ et de son Évangile : 	  
	  
	

Dans Luc 22:32, tu pourrais marquer ce qui doit encore 
arriver à Pierre avant qu’il puisse affermir ses frères.

Avoir un témoignage de l’Évangile signifie que l’on 
a reçu une « connaissance spirituelle donnée par le 
Saint-Esprit » (Guide des Écritures, « Témoignage », 
scriptures.lds.org). La conversion est un « changement 
de croyance, de cœur et de vie pour accepter la volonté 
de Dieu et s’y conformer » (Guide des Écritures, 
« Conversion, Converti », scriptures.lds.org).

Ce que le Seigneur dit à Pierre dans Luc 22:32 nous 
permet de dégager la vérité suivante : Lorsque nous 
sommes convertis à l’Évangile de Jésus-Christ, 
nous pouvons affermir les autres.

	1.	 Lorsque nous sommes convertis, nos croyances et nos 
actes se conforment à la volonté de Dieu et nous pouvons 

aider et affermir les autres. Réponds aux questions suivantes 
dans ton journal d’étude des Écritures :
	a.	Quel est le rapport entre l’analogie d’aider quelqu’un à se 

lever et ce principe ?
	b.	À ton avis, qu’est-ce qui peut aider quelqu’un à être 

davantage converti à l’Évangile ?

Lis Luc 22:33-34 en y cherchant comment Pierre 
répond à l’exhortation du Sauveur et ce que le Sauveur 
prophétise que Pierre fera. Tu pourrais marquer ce que 
tu as trouvé.

Une version plus détaillée de ce récit est donnée dans 
Matthieu 26. Lis Matthieu 26:35 en y cherchant ce que 
Pierre dit au Sauveur après avoir entendu cette pro-
phétie.

Luc 22:39-53
Le Sauveur souffre à Gethsémané, transpirant des 
grumeaux de sang, puis il est trahi par Judas
Après la Pâque, Jésus et ses apôtres vont au jardin de 
Gethsémané. Lis Luc 22:39-43 en y cherchant ce que le 
Sauveur y fait. Au verset 43, tu pourrais marquer qui le 
fortifie.

Ce récit nous apprend que, si nous sommes disposés 
à obéir à notre Père céleste, il nous aidera à avoir la 
force d’accomplir sa volonté.

Comment notre Père céleste peut-il nous fortifier ? 	  
	  
	  
	

Pense à une occasion où tu t’es senti fortifié par notre 
Père céleste tandis que tu cherchais à faire sa volonté.

Le récit fait par Luc des souffrances du Sauveur au 
jardin de Gethsémané contient un élément important 
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qui ne se trouve pas dans les récits faits par Matthieu 
et Marc. Lis Luc 22:44 en y cherchant comment Luc y 
décrit les souffrances du Sauveur. Tu pourrais marquer 
les mots qui enseignent la vérité suivante : Jésus-
Christ a transpiré des grumeaux de sang tandis 
qu’il souffrait dans le jardin de Gethsémané.

Le Sauveur a décrit ses souffrances dans une révélation 
donnée à Joseph Smith, le prophète. Lis Doctrine et 
Alliances 19:18 en y cherchant comment le Sauveur 
décrit ses souffrances. Lis également Mosiah 3:7. Tu 
pourrais noter Doctrine et Alliances 19:18 et Mosiah 3:7 
dans tes Écritures à côté de Luc 22:44 comme référen-
ces croisées.

	2.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Quelles pensées te viennent à l’esprit du fait que tu sais que 
Jésus-Christ a tant souffert pour toi ?

	b.	En quoi la connaissance de cette vérité renforce-t-elle ton 
témoignage de l’amour du Sauveur pour toi ?

Bruce R. McConkie, du Collège des douze apôtres, a 
enseigné ce qui suit sur les souffrances du Saveur :

« Il nous est impossible, à nous mortels, 
de savoir, de dire, de concevoir toute la 
portée de ce que le Christ a fait à 
Gethsémané.

« Nous savons qu’il a saigné des grumeaux 
de sang par chaque pore en buvant jusqu’à 

la lie cette coupe amère que son Père lui avait donnée.

« Nous savons qu’il a souffert, dans son corps et son 
esprit, plus qu’il n’est possible à l’homme de souffrir, 
tout sauf la mort.

« Nous savons que, d’une façon incompréhensible pour 
nous, ses souffrances ont satisfait aux exigences de la 
justice, ont racheté les âmes repentantes des souffran-
ces et des châtiments du péché et ont mis la miséri-
corde à la portée de ceux qui croient en son saint nom.

« Nous savons qu’il s’est jeté la face contre terre lors-
que les douleurs et les souffrances atroces d’un fardeau 
infini l’ont fait trembler et souhaiter ne pas devoir 
boire à la coupe amère.

« Nous savons qu’un ange est venu des sphères de 
gloire pour le fortifier dans son épreuve cruelle et nous 
supposons qu’il s’agissait du puissant Michel, qui est 
d’abord tombé pour que l’homme mortel soit.

« Autant que nous puissions en juger, cette souffrance 
atroce infinie, cette douleur indicible, a continué pen-
dant trois ou quatre heures » (« Le pouvoir purificateur 
de Gethsémané », L’Étoile, juil.1985, p. 8).

Luc 22:45-48 nous apprend qu’après avoir souffert à 
Gethsémané, le Sauveur est trahi par Judas Iscariot.

Lis Luc 22:49-51 en y cherchant ce que Pierre (voir Jean 
18:10) fait lorsque les principaux sacrificateurs et d’au-
tres viennent arrêter Jésus. Tu pourrais marquer ce que le 
Sauveur fait pour le serviteur du souverain sacrificateur.

Luc 22:52-53 nous apprend que le Sauveur demande 
pourquoi les principaux sacrificateurs et les autres 
personnes sont venus l’arrêter en pleine nuit et non 
pendant la journée quand il était au temple.

Luc 22:54-71
Jésus est jugé devant le sanhédrin et Pierre nie le connaître
Luc 22:54 nous apprend que Pierre suit le Sauveur 
lorsqu’il est emmené dans la maison du souverain 
sacrificateur pour être jugé.

	 3.	 Dessine le tableau suivant dans ton journal d’étude 
des Écritures. Pendant que tu lis chaque passage 

scripturaire, cherche qui parle à Pierre et ce que dit Pierre pendant 
que le Sauveur est jugé. Note tes réponses dans les colonnes 
correspondantes. (Remarque : Les quatre évangiles font le récit du 
reniement de Pierre mais celui de Jean est le plus complet.)

Référence Qui parle à 
Pierre ?

Que dit Pierre ?

Jean 18:15-17

Jean 18:18, 25

Jean 18:26-27

Quand tu as terminé de remplir le tableau, réponds 
à la question suivante dans ton journal d’étude des 
Écritures : À ton avis, pourquoi Pierre nie-t-il connaître 
Jésus devant ces personnes ?

Lis Luc 22:61-62 en y cher-
chant ce qui arrive une fois 
que Pierre a nié connaître 
le Sauveur.

Imagine que tu es à la place 
de Pierre une fois qu’il a nié 
connaître Jésus à trois repri-
ses. Qu’aurais-tu pensé ou 
éprouvé lorsque le Seigneur 
t’a regardé ? Pourquoi 
aurais-tu ressenti cela ?
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Bruce R. McConkie a enseigné ce qui suit à propos 
de Pierre :

« Pierre est l’exemple classique de l’effet 
de la conversion sur les âmes réceptives. 
Pendant le ministère terrestre du Seigneur, 
l’Esprit a témoigné à Pierre de la nature 
divine du Christ et du grand plan de salut 
qui était dans le Christ. ‘Tu es le Christ, le 

Fils du Dieu vivant’, a-t-il dit suivant l’inspiration du 
Saint-Esprit. (Matthieu 16:13-19.) Alors que d’autres 
s’éloignaient de l’enseignement du Christ, Pierre a 
conservé l’assurance apostolique suivante : ‘Nous avons 
cru et nous avons connu que tu es le Christ, le Saint de 
Dieu’. (Jean 6:69). Il le savait et cette connaissance lui 
avait été donnée par la révélation.

« Cependant, Pierre n’était pas converti, parce qu’il 
n’était pas devenu une créature nouvelle du Saint-
Esprit. Mais, longtemps après que Pierre a reçu un 
témoignage, et la nuit même où Jésus a été arrêté, 
ce dernier lui a dit : ’Et toi, quand tu seras converti, 
affermis tes frères’ (Luc 22:32). Immédiatement après, 
et malgré son témoignage, Pierre a nié connaître le 
Christ (Luc 22:54-62). Après la Crucifixion, Pierre 
est retourné pêcher, pour être rappelé peu de temps 
plus tard au ministère par le Christ ressuscité (Jean 
21:1-17). Finalement, le jour de la Pentecôte, la dota-
tion spirituelle promise a été reçue ; Pierre et tous les 
disciples fidèles deviennent de nouvelles créatures du 
Saint-Esprit ; ils sont véritablement convertis ; et leurs 
réalisations ultérieures manifestent la stabilité de leur 
conversion (Actes 3 ; 4) » (Mormon Doctrine, 2e éd., 
1966, p. 162-163).

Les Actes rapportent qu’après avoir reçu le don du 
Saint-Esprit, Pierre est devenu totalement converti et 
a passé le reste de sa vie en disciple fidèle de Jésus-
Christ (voir Actes 4:13-17 ; 5:25-29).

	4.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Quelles leçons pouvons-nous tirer de l’expérience de Pierre ?
	b.	Connais-tu quelqu’un qui semble véritablement converti à 

l’Évangile de Jésus-Christ ? Que fait cette personne pour 
montrer qu’elle est convertie ?

Médite sur ce que tu peux faire pour être davantage 
converti à l’Évangile de Jésus-Christ. Agis selon l’inspi-
ration que tu reçois.

Luc 22:63-71 nous apprend que le Sauveur subit des 
railleries et est frappé par les principaux sacrificateurs.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 22 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :

SECTION 12 : JOUR 3

Luc 23-24
Introduction
Le Sauveur est jugé devant Ponce Pilate et Hérode 
Antipas. Aucun de ces hommes ne trouve le Sauveur 
coupable des crimes dont les Juifs l’accusent mais 
Pilate le livre néanmoins pour qu’il soit crucifié. Jésus 
pardonne aux soldats romains qui le crucifient et ras-
sure le malfaiteur qui est aussi crucifié en lui parlant de 
la vie après la mort. Après la mort de Jésus, son corps 
est déposé dans le tombeau de Joseph d’Arimathée. Le 
troisième jour après la mort de Jésus-Christ, des anges 
au tombeau annoncent sa résurrection à un groupe 
de femmes. Plus tard, Jésus apparaît à ses apôtres et à 
d’autres personnes, leur montre son corps ressuscité et 
les charge de prêcher le repentir et de témoigner de lui.

Luc 23
Le Sauveur est jugé devant Pilate et Hérode, et il est 
crucifié entre deux malfaiteurs
Pense à une occasion où quelqu’un t’a maltraité. 
Comment as-tu réagi ?

Pendant que tu étudies Luc 23, relève la vérité qui t’ai-
dera à comprendre comment nous devons réagir lorsque 
nous avons l’impression d’être maltraité par les autres.

Souviens-toi qu’après avoir souffert à Gethsémané, 
Jésus est arrêté et condamné à mourir par les prin-
cipaux sacrificateurs. Ils l’emmènent ensuite devant 
Ponce Pilate, le chef romain du territoire de Judée, et 
exigent qu’il mette Jésus à mort. Pilate ne parvient pas 
à trouver de motif d’accusation contre Jésus. Il envoie 
Jésus pour qu’il soit jugé par Hérode Antipas, qui a 
fait mettre à mort Jean-Baptiste et qui gouverne les 
territoires de Galilée et de Pérée sous autorité romaine. 
Hérode ne trouve pas non plus de motif d’accusation, 
alors Pilate dit au peuple qu’il va faire battre Jésus et 
le relâcher. Le peuple demande en criant à Pilate qu’il 
relâche à la place Barabbas, un meurtrier, et exige que 
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Jésus soit crucifié. Pilate relâche Barabbas et livre Jésus 
pour qu’il soit crucifié (voir Luc 23:1–25).

Lis Luc 23:32-34 et la traduction de Joseph Smith de 
Luc 23:35 (dans le Guide des Écritures) en y cherchant 
pour quoi le Sauveur prie tandis qu’il est crucifié. Tu 
pourrais marquer sa prière dans tes Écritures.

	1.	 Réponds aux questions suivantes dans ton journal 
d’étude des Écritures :

	a.	Pourquoi la prière que fait le Sauveur à ce moment-là est-elle 
si remarquable ?

	b.	Quel principe nous apprend l’exemple du Sauveur sur la façon 
dont nous devons réagir lorsque des gens nous maltraitent ? 
(Réponds à cette question en terminant le principe suivant : 
Nous pouvons suivre l’exemple de Jésus-Christ en 
choisissant de 	  
	 .)

Pardonner aux autres ne signifie pas qu’ils ne sont pas 
tenus pour responsables de ce qu’ils ont fait. Cela ne 
signifie pas non plus que nous devons nous mettre 
dans des situations où l’on peut continuer de nous 
maltraiter. Pardonner signifie traiter avec amour la 
personne qui nous a maltraité et ne pas nourrir de 
colère ou de ressentiment envers elle (voir le Guide des 
Écritures, « Pardonner », scriptures.lds.org).

Demande-toi s’il y a quelqu’un à qui tu dois par-
donner. Il peut être parfois difficile de pardonner 
aux autres. Lis la déclaration suivante de Gordon B. 
Hinckley en y cherchant ce que tu peux faire si tu as du 
mal à pardonner à quelqu’un :

« Je vous supplie de demander au Seigneur 
la force de pardonner. […] Cela ne sera 
peut-être pas facile, ce sera peut-être long, 
Mais si vous le recherchez avec sincérité et 
le cultivez, cela se produira. […] Vous 
éprouverez une paix qui ne peut s’obtenir 

autrement. Ce sera la paix de celui qui a dit :

« ’Si vous pardonnez aux hommes leurs offenses, votre 
Père céleste vous pardonnera aussi ;

mais si vous ne pardonnez pas aux hommes, votre 
Père ne vous pardonnera pas non plus vos offen-
ses’ (Matthieu 6:14-15) » (« Of You It Is Required to 
Forgive », Ensign, juin 1991, p. 5).

	2.	 Fais les tâches suivantes dans ton journal d’étude des 
Écritures :

	a.	Réponds aux questions suivantes : À ton avis, comment le fait 
de prier pour avoir de la force peut-il t’aider à pardonner à 
quelqu’un qui t’a maltraité ?

	b.	Raconte par écrit une occasion où toi ou quelqu’un que tu 
connais avez pardonné à quelqu’un d’autre. Souviens-toi de 
ne pas parler de choses trop personnelles.

Efforce-toi de suivre l’exemple de Jésus-Christ et de 
pardonner aux personnes qui t’ont maltraité. Prie pour 
avoir la force et la capacité de le faire. (Souviens-toi 
que le Seigneur condamne les sévices sous toutes 
leurs formes : physique, sexuelle, verbale ou émotion-
nelle. Les sévices ou les mauvais traitements de toute 
sorte, notamment le harcèlement, sont contraires aux 
enseignements de Jésus-Christ Les victimes de sévices 
doivent être assurées qu’elles ne sont pas responsables 
de la conduite blessante d’autres personnes. Elles ne 
doivent pas se sentir coupables. Les victimes de sévices 
doivent immédiatement demander de l’aide, normale-
ment à leur évêque ou à leur président de branche.)

Luc 23:35-38 nous apprend que les chefs des Juifs et 
les soldats romains se moquent du Sauveur tandis qu’il 
est sur la croix. Lis Luc 23:39-43 en y cherchant 
comment les deux malfaiteurs crucifiés de chaque côté 
du Sauveur le traitent. Tu pourrais marquer les mots et 
les expressions qui te frappent.

Lis ce qui suit en y cherchant ce que signifient les paro-
les du Sauveur à l’un des malfaiteurs, lui disant qu’il sera 
avec lui au paradis :

« Dans les Écritures, le mot paradis est utilisé de différen-
tes manières. Premièrement, il désigne un lieu de paix 
et de bonheur dans le monde des esprits après la mort, 
réservé aux personnes qui ont été baptisées et qui sont 
demeurées fidèles (voir Alma 40:12 ; Moroni 10:34). […]

« On trouve une seconde utilisation du mot paradis 
dans le récit que Luc fait de la crucifixion du Sauveur. 
[…]Joseph Smith, le prophète, a expliqué […] qu’en 
réalité le Seigneur a dit que le brigand serait avec lui 
dans le monde des esprits » (Ancrés dans la foi, manuel de 
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référence sur l’Évangile, 2004, p. 120-121 ; voir également 
History of the Church, 5:424-425).

Les paroles du Sauveur au malfaiteur rapportées dans 
Luc 23:43 nous apprennent que l’esprit de toutes les 
personnes qui meurent va dans le monde des esprits.

D&A 138 nous apprend que, lorsque le Sauveur est 
mort, son esprit est allé dans le monde des esprits. 
Mais il n’a pas rendu visite aux méchants, qui se 
trouvaient dans une partie du monde des esprits 
appelée prison. Lis Doctrine et Alliances 138:29-32 en 
y cherchant ce que Jésus-Christ fait dans le monde des 
esprits et ce qui est probablement arrivé au malfaiteur 
après sa mort et son entrée dans le monde des esprits. 
Tu pourrais noter la référence croisée D&A 138:29-32 à 
côté de Luc 23:43 dans tes Écritures.

L’Évangile sera prêché 
à ce malfaiteur, mais il 
ne recevra pas forcé-
ment l’exaltation dans le 
royaume de Dieu. Le mal-
faiteur (comme les autres 
personnes qui meurent 
sans connaître l’Évan-
gile) doit se repentir et 
accepter les ordonnances 
du temple accomplies en 
son nom (voir Doctrine et 
Alliances 138:58-59).

Luc 23:44-56 rapporte 
la mort du Sauveur sur 
la croix. Son corps est 
enveloppé dans un linceul 

et déposé dans un tombeau. La mort du Sauveur sur la 
croix a été traitée dans la leçon sur Matthieu 27.

Luc 24
Des anges annoncent que Jésus-Christ est ressuscité et 
Jésus apparaît à ses disciples
Imagine que tu es missionnaire et que tu rencontres 
quelqu’un qui dit : « Beaucoup de personnes que je 
connais ne croient pas qu’il y a une vie après la mort. 
Certaines personnes disent qu’elles croient en Jésus-
Christ mais ne croient pas qu’il est ressuscité avec un 
corps physique. Elles disent qu’il continue de vivre en 
esprit. Quelles sont vos croyances concernant la résur-
rection de Jésus-Christ ? »

Comment répondrais-tu à cette question ? 	  
	  
	

Lis Luc 24:1-4 en y cherchant ce que les femmes trou-
vent lorsqu’elles arrivent au tombeau où le corps de 
Jésus a été déposé.

Lis Luc 24:5-8 en y cherchant ce que les anges disent 
aux femmes. Tu pourrais marquer ce que tu as trouvé.

Luc 24:9-10 nous apprend que les femmes quittent le 
tombeau et vont dire aux disciples ce qu’elles ont vu et 
entendu.

Lis Luc 24:11 en y cherchant la réaction des apôtres 
aux paroles des femmes.

Résume comment les apôtres réagissent aux paroles 
des femmes : 	  
	

Après avoir entendu la nouvelle rapportée par les fem-
mes, Pierre court au sépulcre et trouve les linges, mais 
le corps de Jésus a disparu (voir Luc 24:12).

Luc 24:13-32 nous apprend que le Sauveur ressuscité 
apparaît à deux disciples sur la route d’Émmaüs. Les 
deux disciples ne reconnaissent pas Jésus tandis qu’il 
marche avec eux et les instruit à l’aide des Écritures 
parce que leurs yeux sont « empêchés de le recon-
naître » (Luc 24:16). Le Sauveur ne veut pas qu’ils le 
reconnaissent tout de suite.

Lis Luc 24:32 en y cherchant comment les enseigne-
ments du Sauveur tirés des Écritures touchent les deux 
disciples. Tu pourrais marquer ce que tu as trouvé.

Les deux disciples retournent immédiatement à 
Jérusalem et racontent ce qui leur est arrivé aux apôtres 
et aux autres disciples (voir Luc 24:33-35). Pendant 
qu’ils parlent, le Sauveur leur apparaît.

Lis Luc 24:36-39 en y cherchant la preuve que Jésus 
est littéralement ressuscité et a un corps de chair et 
d’os. (Luc 24:36-39 est un passage de la Maîtrise des 
Écritures. Tu pourrais marquer ce passage de façon 
distincte afin de pouvoir le retrouver facilement.)

Une référence croisée est un 
passage scripturaire qui peut 
fournir des idées supplémen-
taires sur les versets que tu es 
en train d’étudier. Pendant ton 
étude, tu auras grandement 
avantage à noter les 
références-croisées dans tes 
Écritures lorsque tu trouves 
des versets qui t’aident à com-
prendre un passage ou un 
sujet scripturaire.

Créer une 
référence-croisée
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Qu’aurais-tu ressenti si tu avais été présent lorsque le 
Christ ressuscité est apparu à ses disciples ?

Lis Luc 24:40-43 en y cherchant ce que Jésus fait d’au-
tre pour montrer qu’il a un corps tangible (physique) 
ressuscité.

Ces versets nous apprennent que Jésus-Christ est un 
être ressuscité ayant un corps de chair et d’os. Tous 
les corps ressuscités sont de chair et d’os glorifiés.

Pendant que tu lis ce qui suit, souligne la raison pour 
laquelle il est important de comprendre et de croire ce 
point de doctrine :

« Grâce à l’expiation de Jésus-Christ, tout le monde 
ressuscitera : sera sauvé de la mort physique (voir 
1 Corinthiens 15:22). La résurrection est la réunion de 
l’esprit et du corps dans un état parfait, immortel, qui 
n’est plus sujet à la maladie ni à la mort (voir Alma 
11:42-45). […]

« Comprendre la résurrection et en avoir le témoi-
gnage peut vous donner de l’espoir et de la perspective 

pendant que vous connaissez les difficultés, les épreu-
ves et les victoires de la vie. Vous pouvez trouver du 
réconfort dans l’assurance que le Sauveur vit et que, 
grâce à son expiation, ’il rompt les liens de la mort, de 
sorte que la tombe n’aura pas de victoire, et que l’ai-
guillon de la mort sera englouti dans l’espérance de la 
gloire’ (Alma 22:14) » (Ancrés dans la foi, p. 152-153).

Le plan du salut nous enseigne que la chute d’Adam 
et Ève a amené la mort physique et spirituelle. Nous 
ne pourrions pas retourner et demeurer auprès de 
notre Père céleste si un Rédempteur ne nous avait pas 
permis de vaincre le péché et la mort. L’Expiation et 
la Résurrection de Jésus-Christ nous permettent de 
surmonter les effets de la Chute.

	 3.	 Dans ton journal d’étude des Écritures, explique 
pourquoi il est important de comprendre et de croire la 

résurrection de Jésus et pourquoi c’est important pour toi.

Maîtrise des Écritures : Luc 24:36-39
	4.	 Relis la situation fictive dans laquelle tu es 
missionnaire et où tu rencontres quelqu’un qui te pose 

des questions sur la résurrection du Christ. En te servant de ce 
que Luc 24:36-39 t’a appris, écris la réponse à la question de 
cette personne dans ton journal d’étude des Écritures.

	5.	 Écris ce qui suit en bas des tâches d’aujourd’hui dans 
ton journal d’étude des Écritures :

J’ai étudié Luc 23-24 et j’ai terminé cette leçon le (date).

Questions, pensées et idées supplémentaires dont j’aimerais 
parler à mon instructeur :




